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A TRAVERSLA VILLE
Alfred Gnilbault, arrêté pour

vol de montres, n’est pas M. Alfred
Guilbault, voyageur de commerce
de la maison Patiereon.

—Un journalier du nom de Jean
PB. Gauthier a été condamné à une
amende de $10 et les frais ou deux
mois de prison pour avoir batèu 82
femme. ;
—Aujourd’hni, les dames seules

seront admises au musée anatomi-
que, coin des rues Saint-Jacques ot

int Pierre ; une dame sera à la
porte d'entrée.
-—Le cadavre d’un enfantnouveau.

né à été trouvé eu fond d’une cour
en arrière d'uve maison nouvelle-
‘ment construite rue Saint-Jacques.

BI a été transporté à la morgue.

—James O'Leary, journalier dela
rue McCord, à ét6 urrêté par les
constables Grey et Cooper, sous le
soupçon d’avoir volé sept paires de
chaussettes sur une corde linge.

—Frank Jones, Agé de 22 ans, &
6té arrété parle constable Murphy,
pour avuir volé quatre paires de
Slaques cbes M. Pelletier, rue
Saint-Gubriel. Jones à été con-
damné, hier, à six mois de pri-
son.
—Un journaller du nom de Tho-

mas Murphy a été arrêté par le
constable Murphy pour le vol de
Quelques paires de claques au mu-

in de M. A. Pelletier. L’accusé
est condainné à six mois aux tra-
vaux forcés.
—Une bagarre sanglante à eu lieu

la nuit dernière sur la rue Saint-
Louis. Un des combattants a été
blessé si cangereusemont que le ms-
istrat de pe lee cet allé prendre sa

Heposition son domicile, Nous tai-
rons les noms ‘aus l'intérêt du la
Justice.
—Joseph Gravel, charretier de la

rue Wolfe, a 6t6 urrété par le cons-
tabie Saint André pour le vol d'un

rdessus, la propriété de M. Octave
rouin, coin des ries Uherrier et

Beut-Hubert. L'a vuné, paraît-il
est entré dans ls m:1.1on et a enlevé
fhahit en question aux yeux de la
femzie du plaignant qui a fait arrê-
ter l'intrus.
—Daniel Minogue as compara sous

Paccnsation d'avoir conduit son
cheval à une allure immodérée sur
la ruc Saint-Denis. Dans sa course
furibonde, l'acousé à écrasé un
Jeune enfant de M. Eugêne Lefran-

ie de la rue Sainte-Julie. Hou-
usement que le petit bonhomme

n’a pus regu do blessures sérieunes.
Minogue plaide coupable et. est
condamné une amende de $5.
or Un individe Dommé Arthur
régoire, e ans, est on-

tré dans la maison de M, Octa-
ve Drouin, au coin des rues
Cherrier et des Erables et s'est em-
paré d’un pardessus qui était sccro-

 

- cré dansT@ torridor. Le valeur fut
qurpris su moment où il emportait
le pardesaus, et le constable Bnint-
André qui était de service près de
lA fut Informé du fait. Grégoire fut
arrêté et emmené au puste. Son
procès aura lieu demain.

—M.N. Corbeil, cultivateur, à pris
devant la cour dce magistrats une
action contre M. Roy, commis du
marché, pour le recouvrement de
$5 cents, moutant de la nouvelle
taxe imposée sur chaque cheval
mis en vente par les commerçanta
de chevaux. dumandeur allègue
que individy qui « collecté l’a in-
uit À payer à force de menaces,

pute lui à donné un reçu signé J. B.
y.
L'affaire eera aunsi sovrsise au

conseil.

—La patrouille du feu = aanvé
d'une mort terrible deux jeunes en-
fants enfermés dans une des cham.
bres d'une maison qui avait pris
feu, au coin des rucs MoUord et
Ottawa. Les pompiers Durocher du
orte No 4 et Mulcahy du poste No
s'élancèrent dans les flammes au

risque de leur vie et arracnèrent
les pauvres petits au sort qui les
sttendsit. le chef Benoit appré-
cle beaucoup les services de la pa-
trouille et comme nous le disions
hier, ne Ia congédiera pas mainte
nant. Les citoyens ssuront bien lui
on dunner crédit,
--Un fuit qu'il ue faut pas outlier.

Les damon peuvent so faire se faire
vonfectionner, chez 8. Cawley, un
costume À un prix raisonnable,

Deux employés de M. J, Atkin,
marchand denouveautés rue Notre-
Dame, ont été arrûôtés hier aone
l'accusation d’avoir détourné une
somime de §9 appartenant à leur pn-
tron ; ve sont John Forsyth et Juner
McKay.
Tous deux ont pisidé coupable

devant ls Cour de Police.
En vérifiant leurs livres ov a

constaté cn outre quo ces détourne-
ments étalent pratiqués depuis nn
certain temps eb pourraient être
évalués à plusieurs centaines do
fastres.
L'enquête à eu lilou hier et la

sentence des accusés scra rendue
lundi.
—Ue don” ies dumes ont beroin

aujourd'hui, cat un costunie d’un
coupe purlalle, Adreases.vous AN.
Carsley. Tout Ja mondevante l'ha-
biloté de na modiato d'expérience.

-- l'honorable Joey Davidaon «
noncé hier un jugementtras. im-
rtant pour le monde commercial,

in inats dernier, John Magog,
marchand docetteville, (clégraph 8
À James Kehinr, de Saint-Louis
(Miss), de lui expédier, pour le 18
avril, mille barils de farine, à cinq
piastres ie baril. L'envoi fat fnit le
bk mars; Magog refusn d'accepter,
dieant qu'il Pavait demanlé que
pourle 1Bavril. L'Américaln répon-
dit qu'il gardernit à ac8 frais à
Montréal Ia furino j'<;n'au Jour de
Au délivrance, 16 avril. Ce quil fit ;
mais à la date fixée, Magog refuse
d’accupter, et Keblar dut vendre sa
farine soixante - quinze cents de
moins par barit. IT poursuit Magog
our là différence dépenses, soit

. Jugement en ea faveur.
—

Attention sux KICKERS *
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Perssanel

—Signor Liberati et M. Walter
Clements, artistes de New - York,
sont au Richelieu.

—M, Je maire Grenier ot M. I'éche-
vin Rolland sont partis hier soir
pour Salnt-Jérôme.

—M.Boucher, jeune ingénieur de
talent, qui était aux Etats-Unis de-
uis quelques mois, est revenu à
ontréal.

Nouvelles de 1a campagne
Dimanche, 16 mars 1890, fête de

saint Joseph, 8a Grandeur Mgr
Fabre, archovéque de Montréal, a
officié pontificalementd 1a grand’.
messe, Nicolet, assisté de MM. les
abbés Gélinas et Douville.
Le sermon a été fait par M. lecuré

Marchand, qui s’est surpassé.
Nous avons remarqué avec peine

l’absence de Sa Grandeur Mgr Gra-
vel, qui est encore tropmalade pour
pouvoir assister aux exercices.

ECOLES DU SOIR
Récompenses aux élèves—Distributieon

des prix—Exposition des travaux

M. Jos. Lamarche, lesynipathique
résident des artisans canadiens-
angals, vient, dans une excellente

lettre, d'annoncer au directeur des
écoles du soir qu’il accorduit tune
médaille d’or. On attend d'un mo-
ment à l’autre la décision des autres
sociétéu,
La fanfare de l'Harmonie an grand
gomplet sous l’habile direction de
M. Ed. Hardy, vient de donner gra-
tuitement son concours pour la dis-
tribution des prix qui aura lieu
très probablement au Queen's Hall.
Une exposition généralo des tra-

vaux des élèves vu être organisée,
on compte près de 1,000 morceaux
de dessir en tous genres, artisti-
ques, tite et ornement, architec.
ture, mécanique, ete, etc. Quel-
ues éldves, viritables artistes ont
ait les portraits au crayon de quel-
ues hommes éminents; on cite coux
le l'honorable M. Mercier, de sir

Donald Smith, de MM. L. U. David,
J. E. Robidoux, A. T. Lépine, etc.
Cette exposition s'ouvrira après

ues et aura certainement un
succds considerable.

  

Club d'échecs Canadiens-Français

Nous avonsle plaisir d'annoncer
À nos lecteurs, la furtiation à Mont-
réal, d'un club d’échecs Canadiens.
Français.
Malgré le» cffor‘a incessants de

notre estimable oowpatriote M.0.
trempe, pour propager parmi nous,

ce noble jeu si Ppandu ches les
autres penples nous constatons avec
peine que les udoptes del’échiquier,
«ont encore grandement disséminés
ches les Canadiens,
Le jeu des évhecs est un agréable

passe-temps qui exerce l'intelil-
gence et forme ie jugment, et, nous
osons espérer que tousses partisans
se joindront ce club pourle ré-
andre davantage et on faire le jeu
eprédilection le nos familles Un-

na ennes.
Que ceux qui désirent en faire

partie, veuillent bien envoyer leur
adhésion au président M. O.
Trempe,où au secrétaire temporaire
M.J. N. Marcil, 1149 rue Saint.
Jacques qui les avertiront du lieu
et de Ia date où se tiendra ls pre-
midre assomblée régulière, afin de
procéder aux élections.

 

Musique st déelamations

Le 7 avril prochain, aura lieu au
Cabinet de Lecture une très jolie
soirée donuée par M. Ernest Mes-
nard qui déclamera de belles poé-
sies: ‘ À la France ” de Kirwin,
* La Veiliée ** de Frs Coppée,Stella
Maris de J.B. K. Routhier, etcs
L'orchestre de l’Harmonie de

Montréal, sous la direction de M.
Edmond Hardy, prétera aussi son
précieux concours. Ou re promet
une délicleuse soirée.

‘TOUS LES HOMMES
Jeunes, vieux, ou d'age moyen, qui se sen.
lent nerveux, faibles ot épuisés, qui wont
brinés par les oxcen on Un excen de travail,
produisant les syinptomes suivants : abette-
ineul du l'esprit, vivillexes premalurée, porte

perte de la méntaire, tuan-
eur de lu vue, palpitation du

 

deforces vital
vais rêves, lu:

defaut d'enongie, douleurs aus reing,cœur,
ries, maux de iele, boutons sur la

heure vu sur le corps, sensation de détmas-
ison, ou ante scnastion particulier: vers

   

 

acrotum, perte des sons, étoun!s conjenta,
tonic « contruction dus *: + des
paupléres, ote, firnidité, dép’ ua des
wrlnes, perte de volonté, alteude:s -vent du
enir rhovolu et du l'épise dursale, aiMiblisge-
ment des muscles, propensdon au sommeil,
manque de repos canstipatios, dureté de
'oute, affhst Hlaxement de ba L ire de ia

, ieritobilité, Fenfu ent des yeux.
vat de bistro, pean graiseeuse,

nt tout autro aympiôme

    

   

  

   
   

ela, ©
de dei ©nyse, ani comduleent& lofale

a mort, a bee ke quérit, doivent #'a-
remnM. HOE 66 Front. Streoi
Kast, Toronto, Ont,
= Los forces vitaies n'agtreant plus, Toutes Jon
Fonctions sont en conséquence neulralinées.
Ceux qub se sont fpnbeen pie des abu, cifets
de Tignarmnee, peuvent élre guéris porn.
natument. Envoyer votre adresse pour tou:
tes lex maladies cutières aux hommes
Adrt-eurs-vous à LUIN, 30 Front x,
FE. Toronto, Ont. os rhvoyés [ranco of
senfiéu, LA maladie de cœur, out Jes symp.
181004 sont les syncopes, les lèvres violacées,
l'engourdissement, Jes palpitations, les butte.
ments précépites du cœur,l'affiuence du sang
ala tele, aver sensation de chaleur, loa dou-
lenre sourdes an cœur, dont les battements
ve précipitent et sont irré;puliers, le deuxième
haitericot étant plus rapide que lo promier,
teudunieurs à l'os de in poitrine peuvent être

cris, aveccertitude. dus de que . pes
He paleuient. Demandez te livre. Adreavez

‘vus it M. V. Ludon, 40 Front Sir
Toronto, Ont, AA2 mme
UNE DECOUVERTE INTKRESSANTE
de nonffralace lanévra®gie et je n'oblins du
ulagoment qu'en Paissut nango de l'Hute

Faune dir Hausard. J'af constate depuis que
c'etait un remede des pins effici contre les
hetlures, los maux de gorge ot les rhumatis

nes i uk F. CAMERON.
17 rue Rirhmond. 7ofonis, Ont,
—— -
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doivent safiire pour vous convaincre que
NOUR Ne permet trons PAs que leur réputat
souiire de deterroration. us}  

LA FETE SAINT-JOSEPH
Magnifique prosession

Le nervice divin

Le concert

Les membres de l'Union Saint-
Joucph ont célébré brillamment,
hier, leur fête patronale.
Vers huit heures du matin, les so-

ciétaires, portant à la boutonnière
les insignes de l'Union Saint-Joseph,
se réunissaiont dans leurs salles st-
tuée au coin des rues Sainte-Cathe-
rine et Sainte-Elizabeth,et la pro-
cession s’organisait.
Peu à peu des drapeaux français.

anglais, irlandais, etc., étaient hie-
sés aux fenêtres, su faite des mai-
uns, Où tendus, avoc des bande-
roles de toile bleues, rouges, vran-
fies: vertes, en travers des rues od
imposant cortège devait passer.
La rue Ontario aurtout offrait an

magnifique coupd'œil. Les aborda
de l’église du Bacré-Cœur étaient
ornés d’une profusion de pavillons.
A neuf heures environ, la pro-

cession #8 mit en marcho, an-
nières au vent, musique en tê-
te, et défila par les rues Sain-
te-Catherine, Saint-Hubert, Craig
Lacroix, Notre-Dame, Visitativa.
Balnte-Catherine, Champlain, Onta-
rio, jusqu’à l'église du Sacré-Cœur,
où elle entra, vers dix heures et
quart, au milleu d’une haie de spec-
tateurs qui attendaient impatiem-
ment le momeut de prendre place,
eux aussi duns le sanctuaire.

L'églie« était tendue intérieure-
ment de banderoles de couleurs
variées.
Le service divin fut célébré par

M, le grand-vicaire Maréchal, avec
M. Adam, curd d’Hochelaga, comme
diacre, et M. Prieur, vicaire de l'é-
gise du Sacré-Cœur, comme sous-
lacre.
Un chœur puissant, sous la direc-

tion des RR. PP. Dubue, Bélanger,
et de M..J. Turcotte, chanta la
Messe de second ton harmonisée
par Perrault, avec accompagne-
ment de M. Brown, organiste.
Les aoli du Kyrie furent rendus

par M. Lacoste; M. L. J. G. Ar-
chambault chan{a ceux du Gloria
el M. J. C. Prieur coux du Credo.
M. Bourassa, P. 8. 8., prononça

un éloguent sermon dont nous re-
oltone de ne pouvoir donner à nos

acteurs qu’une analyse bien incom-
plète.
Lesavant prédicateur avait choisi

le texte suivant :
‘* Inapice, et fac secondum ez-

emplar, (Regarde, et travaille d’a-
près ton modèle).

ll rappela d’abord la consécration
solennelle du pays, au XVIIe aiècle,
à Québeo et & Montréal; la procia-
mation de sain. .oseph comme pa-
tron du Canada, faite par le Pape,
Plus tard, ajouta le prédioateur,

Pie IX proclama à son tour saint
Joseph comme patron de l'Eglise
universelle.
En conséquence,H félicita l’Union

Baint-Joseph d'avoir, elle aussi,pris
le grand saint pour son patron.

ais ce choix impose aux mem-
bresde l’Union l'obligation de suivre
autant que possible l'exemple de
saint Joseph, ouvrier lui-même et
patron des ouvriers chrétiens dont
il doit être le modèle.
Le prédicateur ajouta que, sans

avoir la prétention de formuler le
code des ouvriers chrétions, 1) de-
vaitsa(tu: her A lourfaireconnaître
leurs devoirs envers lu société ot la
famille :

‘* Kester des ouvriers, rien que
des ouvriers, mais d'excellents ou-
vriers'’ tel eat leur devoir social,
qui, de prime abord, paraît bien fa-
elle À accomplir, mule qui, en réa-
lité, présente de grandes difficultés,
car il n’est pag aisé de faire ce que
personne ne fait, ia tendance géné-
rale den travailleurs étant de vou-
loir sortir de leur condition.

Ici, le prédicaieur siguala les of-
fets désastreux de cette tendance :
le culte do l’argent, la poursuite
fiévreuse de tousles plaisirs, le luxe
ui, fatalement, mènent à la déca-
lence des fortunes, à la ruine.
Le meilleur moyen de remédier à

cette tendance est de ac convaincre
de la noblesse du travail manuel.
te travail est noble parce que,

dus l’origine, Dieu l'a imposé à l’hu-
manité et que Jésus-Christ, par son
exemple,l’a réhabilité dans l’estime
des hommes,
Dès qu’il est convaincu de sa no-

blesse, l'ouvrier doit être convaincu
également de son devoir. Il doit
faire son travallau complet et bien,
M. l'abbé Bournesa insists, dans

la seconde partie de son sermon,
sur importance de 1'éduc:tjon.
La mauvaise éducation ea In

source de plusieurs des maux con-
temporaitis.
Le prédicateur rappela aux pères

de famille que, pour eux, l'éduca-
tion de leurs fils est un devoirsacré,
et que c’est en leur donnant vette
éducation qu’ils travailleront pour
l'aventr, ln prospérité, la grandeur
et la gloire nationales.
Après la messe, la procession se

reforma et se dirigea vers les salles
de ls société en passant parles rues
Ontario, Saint-Laurent et Sainte-
Catherine.
L'Union Musicale” marchait

en tête du cortége, lequel était di-
visé en deux sections par la fanfare
de ia Cité.
A une heure, les nociétuires et len

invités prenaient pisce sur les bancs
de la salle dont aspect intérieur
était charmant.
Sur l'catrado, auprès du président

de l’Union Saint-Joseph, M. Lam-
berkprirent place :

MM. les échevina Robert (rempla-
çant M. le maire Grenier), Marti-
noau et Germain ; le président de la
société den Artisans, M. Lemarche ;
le président de la société Saint Vin-
cent, M. J. Dupuis; le président de
la société Naint-Joseph de Saint-
Menri, M. Messler ; le président de
ln société Baint Jvan-Baptiste, M.
J. Perrault ; le président de l’Union
Saint-Pierre, M. A, Raymond; le
président dr In anciété des commis-
marchands, M, li. Cloutier,
Le président de l'Union Saint-Jo-

seph prononga un discours malheu-
soment trop concis. 71 remarcia les
membres des différentes sociétésqui

     

avait requ des lettres d'axcuss de
l’honvral
David, de sir Don«ld Smith, et.
Puis il rappelx brièvementl’origine
de l’Union. Lorsqu'il prononga le
nou du fondateur, M. Leclaire, une
sslve d'applaudissements éclata.
L’orateur terminapar quelques

remarques an sujet de la eltuation
nauciére de la socité qui est très
opie.
MM. les échevine ‘lobert, J. Per-

rault,etc., prirente. itela parole:
puis les sociétaires v1 les invités se
rendirent chez M. J. B. Bureau, où
Un repas des mieux soignés leur fut
servi.
Les commissaires-ordonnateurs,
ul méritent beaucoup de féllcits-

tlons, étaient MM. A, Hoofstetter,
P. Bédard, A. Petelle, J. Hoofstet-
ter et P. Patenaude.

LE CONCERT
Raremennt nous avons vu une

foule susai considérable au ‘Queen's
Hall que celle qu a assisté hier
soir au concert donné par l'Union
Saint Josoph. Ce concorta été un
véritable succès et les organisa-
teurs doivent être fiers du réaultat.
L'élite dela population canadieune
était préscnie,
On avait retenu pour la circons-

tance les services d'artistes de pre-
wuler ordre,tels que le célèbre Libora-
ti, Melle Kogénie Tessier, M. E. Du-
quette, Melle Boucher, M. Joseph
jamontagne, de Québec, M. Cle-
ments,de Now-York, la fanfare de la
Lite,ete, ete,
Len artistes ont 6té rappelés et ap-

plaudis A maintes reprises. Notre
Jeune cantatrice aveugle s’est sur-
pausée hier voir,elle a charmé tout
e nionde.
M. Lamontagne, de Quéhec, a

une belle voix de tenor et il doit
être fler de l’accueil quilui a été
fait hier soir.
Melle Boucher joue admirabie-

mentle violon et elle a bien inter-
prèté quelques morceaux du célà-
re vivloniste, M. Prume,
Quant a Signor Liberati, il est

inutile de faire son éloge; il à fait
ses preuves parmi nous.
La fanfare de la Cité, sous la direc-

tion de M, Lavigne à exécuté plu-
sieurs morceaux choisis et eile a
droit & es part d'honneur au succès
du concert.

 

L'héritièro Chantetoup

MM.Girouard et Cie, avocats des
exécuteurs testamentaires de fou
M. Chanteloup viennent de rece-
voir avis de France que la nièce de
feu M. Chanteloupa été retrouvée.
Elle est mariée À Un nommé Eugène
Girardin et elle habite Baccarat,
en France. Elie est apparemment
très pauvre; car elle à demandé
aux exécuteurs testamnentaires de
lui envoyer de l’argent pour dé-
frayer les frais de son vo au
Canada. En conséquence, lui ont
envoyé #500 hier et il est probable
qu’elle arrivera à Montréaldans un
ois tout au plus.

LES CHARS URBAINS ET LACITE

Les commission s'asssmblera samedi

DLa compagnie des chars Urbains
dolt nommer un représentant qui
se rendra devant le sous-comité
nommé par ls corporation pour ar-
river à un règlement définitif au
sujet du contrat de la compagnie.
Le sous-comité s’assembiera samedi
ut entendra les plaintes des ci-

 

toyens.
ans l'intervalle plusieurs contri-

buables ont consulté des avocate
our faire lever le nunciamento
u maire Grenier relativement à la

suspension des procédures légales.

Les voleurs d'eatils
Depuis quelque temps, des plain-

tes nombreuses ont 608 faites à la
police par des ouvriers, principule-
ment par des charpentiers et des
menuisiers, auxquels on & volé des
outils. La plupart du temps, les
vols ont ét6 commis dans des mai-
sons en construction, où les ou-
vriers laissaient leurs outils le soir,
en se retirant, et malgré que les
ortes eussent été soigneusement
ermées.
Un grand nombre d'outils volés

ont été engagés dans des magaains
de seconde main par ceux qui les
avaient dérobés. La policea retrou-
vé une grande partie de ces outils
dans ces magasins, que l'on devrait
aoumettre à un règlement leur in-
terdisant de recevoiren gage des
objets de cette sorte, auf sont le
gagne-pain des ouvriers, que la

rte de lours outils peut Quuelque-
fois mettre dans un cruel embartas ;
excepté cepondunt dans certains
cas etÀ moins que des preuves suffi -
santes n’alent été fournies sur la
légimité de la possession de ces
outils,

Il y « là un nbus que le gouverne-
ment etla justice du pays devraient
empêcher, et ceux qui sont arrêtés
pour s’êtro rendus coupables de
semblables méfaits devraient être
punis avec la plux grande riguour.

——_

—Alles ches 8. Carsley pourache-
ter des étoffea pour vos robes de
rintemps et d'été, et vous pouvez
tre certuine d’achbeter des mar-
<handises dans les derniers goûta
au plus bas prix.

 

Les ‘“KIGKERS’’ nous arrivent

~Alfrod eat assis prea de la tonoe fille et
Inl demande tlmiement d'etre a femme.
Elle getrouhie et des tent toute pensive. Cer.
1en elle de voulait Gien ; eflo l'aunait de toute
sin ate, Klis aursitacoupte ston ursdt te
îrée Heureusa, reriaine davance qu’ 4
ferait un o¥-oolont muei. Francs et honnêtes
tour deux, dx nvalant appris À se connaître
dea l'âge le plus tondre. Main tne maladie
invonniie à 14 geunc Alle le troublait depuis
quelques trois, Elle tatun jour "box une amie
tin petit ivre qui (raltait des maladies ini

  

rentals femmo otde xuite elle corpprii
ve quels avoit C'était la praliio
qui afte Jon trois quactet detmides fem-   tnes._ Sans retarder elle se prachrs
infallible pour atlasI le are
tout de le santé dde ln feuitue” et ue Female
rena Blaser” da Dr Layivides.ot donx woie
apres elle rtalt gnérie et étruit l'épes aebo:
reuse de Jipure Al Derr 4 in ces
remèdes à Menirdal ches: Dr M.
veuit et Contant, Lariciatte el
F. orn, Kans et Fis, ota + lex war
chants peuvent ae lo rogue ‘est à Pon.

Érmiatiouséefrege proprieinre, Dade 15:arma wires 3
siviess, avito Bo1 oP Ww

  

   

le M. Mercier, de M.L. O.
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étalent présents. TI annonça qu'il t COMITE DES FINAN CES

Le comité der finances a 8.6.6 hier
Apr 6-m:di sous li présidence de
l'échevin Koliand. Etuient auesi
résenis: les échevins Perreault,
arrell, Martineau, McBride, Ste-

phens et Jeaunotie,
À l'ouverture de la séance, l’éche-

vin Jeannotte eap.se qu'en 1884 M,
Narciesé Dupont « fait bâtir en
oette ville une propriété qui lui à
coûté §1.600. Il sérait prêt à la ven-
dre pour $5,600 et cupendant les
évaltateurs de ls corporation l’ont

rtée sor la liste A un montant de
1000. M. Dupont ee trouve done

à payer un surcroît de taxes.
comité promet de s'occup”r de

la question.
On - “amine ensuite les sslaires

desoi rs du départemeht. L'6-
Ghevix .:artireau dit qu'on fait nne

au .greffler en fixant le
minimum R $2,600, tandis que le sa-
Isire du trésorier vst de $8,000 3

500.
L'échevin Rolland dit que le co-

mité n’a pas le droit de changer
l'échelle des salaires fixée par le
comité des salaires et adoptée par
le conseil : il peut seulement disuu-
ter l'opportunité d'accorder à un
employ le minimum ou lo maxi-
wun de son salaire,

- Après quelques affaires de routi-
ne, le comité s'ujourne.

 

COMITE DE L'EAU

Îl y à eu une séance du comité de
Veau bier après-midi. Etaient pré-
sents I'échevin Conroy, président,
et les échevine Hamelin, Grenier,
Savignac, Thompson et Martineau.
Le comité exnmine l'échelle des

salaires des employés du dépurte-
ment. Le salaire du surintendant
de l'aqueduc est fixée à $3,600. Il
Teceveit jusqu’à présent $5,0v0, I
est décidé d’accurder à M. Laforest,
le député surintendant, $3,000, suit
le maximum de son salaire. Lo se-
crétaire du département, M. Frank
Dowd, recevra lo maximum, $900
par année.
M. Kearney, mécanicien des pom-

pes, recevait $1.600, comme sslaire
et déponses pour l'entretien d’un
cheval. Le comité deu salaires ne
lui a nocordé que $1,50 par année.
Le comité est d'avis que le salair
de M. Kearney devrait être au,
menté, mais comme le rapport du
comité dus salniress été à prouvé
par le conseil 11 eut impousibie de le
modifier, Ce rapport n'est pus
Jugé très satisfaisant et le comité
décide de recommander au conseil
l’auymentation du salsire de M.
Kearnoy,
Samodi après-midi le comité fera

ua visite aunuelle à tous les établis-
sements do l’aqueduc, puis la séan -
vecat levée.
 

COMITE DE POLICE

Le comité de police s siégé hier
porte.midi sous la présidence de
l’échevin Jeannotte. Etaient pré-
sents, les échevine Dubuc, J. M. Du-
fresne, Gauthier, P. Kennedy, W.
Kennedy et McBride,
L’échevin Jeannotte dit qu’il avait

convoyué cetle séance pour exami.
ner l’échelle des salaires fixée par
le conseil. Il dit qu’une erreur a
été faite on angmentant le ssinire de
25 sergents tandis qu'il y en à 26,
Le comité corrige cette erreur. Il
eat décidé ensuite d'augmenter de
$100 le salaire du sergent Beancho-
min et de 950 lun salaires des deux
autrea sergents du poste contral.
Le comité avait déjà discuté ls
uestion d'accorder au chef de po-

1lce, dès à présent, le maximum de
sun salaire, c’est-à-dire $3,500.
L'échevin McBride propose que

le chef regoive A présent 85300,
L'échevin Dubuc propose en

amendement que le chef reçoive
83,000 cette année.

L'échevin Gauthier propose en
sous-amendement que le chef re-
çoive le maximum de son salaire.
Cet amendement est adopté par

un vote de 4 contre 2.

LES COCHERS

À la dernière séance,il avait été
décidé de ne pas ac:order de licen-
ves aux charrotiers gui ne demeu-
rajent pus dans la ville, Le socré-
taire de ln municipalité de Saint-
Henri s’est présenté hier au comité
et à expusé que ce règlement cau-
salt un bra udice énorme à une
classe nombreuse. Saint-Henri a
été toujours en hons termes avec
Montréal, et cela devrait continuer,
Dy moment que les charretiers de-
meurant à Saint-Henri puient un.
licence, Montréal ne devrait pus re-
fuser de fen admettre.
La question est déférée à l'avocat

de la cité.
Le comité devait discuter à cette

séance la nomination d'un assistant
Krviller de la cour du recorder,
mais on à dû renvoyer in question à
plus tard, car on veut consulter le
recorder avant de prendre une dé-
vision.

 

Attendez-les. Guettez-les.
{is vous surprendront

Qui? Quoi?
LES KICKERS"
eaam

TEMOIGNAGE DE BCOTLAND
Ju puis recommander hantemcot ie Banine

F de vard. Co reméde 6 guéri
prtito fille d'un chutne dont elle sou: t find

15 soni enfance.  Ausourd hui, elle est age
le douse any.

Mus M. FarromiLh,“" gootsand, Où.
—

ta Salsepnreilled’a, er vous dé
te de ce nontisient de Imsitude, et avec
nergle vous renders Une nouvelle vie,

—_——

RONS INSTRUMENTS
les piatos Rohner, McCampmon, Cable

New land Jane oy bert, wont on
vente chez arigne vie, Pe
Notre-Dame. We

NFCURIL DFE CHANSONR
Le recuell dre hrait chan

1 fait fures toux Chandy 1.MV] ur le Cat 1

ar oles Le et que de f sin

te

 

 

1. Kx;
franco par n melson Lavigne et Jajote, 1887,FouSolar Bare Todo
—

—LE PIN ROUGE du SUD du
De HARVEY, pour la toux et le
rhume, est la moilieure mède-

avis | Cine en uasge.  

LE PROCES EN EXPULSION
De M. Lapierre. chef de pelioe de Mai

seansuve

Les débats à la Cour

L'enquête eur le bref d'expulsion
dela municipalité de Maisonneuve
contre M. Lapierre, son ancien chef
de potice, est commencée devant
l'honorable juge Ouimet. .
Rappelons en quelques mots les

virconstances qui ont donné Heu à
ceprocès, M. lupierre était enga-
gé comme cher de police de la mu-
nicipalité Jusqu'où mois de mai de
annéecnurante
Les fonctions de co fone.

tionnaire sont trde varides ot mul-
tiples dans la ville de Maisonneuve
ot sa jurisdiction est immensement
étendue. II n'y a, paraft-il, & pro-
rement parler, que les travaux de
a ferme qu'il n'est pas tenu de sur-
velllor.
En novembre dernier, le conseil

municipal, après des séances ora-
euses, décréta In démission de M.
pierre, pour négligence dans sea

devoirs. chef de police qui oc-
oupait le logement ‘ourni par
corporation refusa «d'en sortir, d
eant qu'il avait été destitué sans rai-
son et les conseillers prirent un
bref d'expulsion pour le faire dé-
guerpir. Ce sont ces débats qui
ocoupentla cour.
L'un des principaux témoins, M.

Jean-Marie Boyries, conseiller mu-
nicival avant les dernières élec-
tions, dit au cours de aon témoigna-
ge que le chef de police avait été
lestitué parce qu'il ne remplissait

passes devoirs et qu'il fuissit un
usage immodéré de boissons eni-
vrantes. De plus, | n’aurait pas
conduitles travaux de ls bâtisse de
l'hôtel de ville à la natisfaction du
conseil.
Le défendeur nie naturellement

ces accusstions et fait valoir ses
titres à l'approbation du public,
savoir, son zèle pour le maintien de
Vordre dans la manicipalité, les
nombreuses patrouilles qu’il fit pour
l’arreatation de malfaiteurs nuctur-
nes, etc.
Un autre témoin a été M. Lépine,

propriétaire du parc de son nom,
qui dit qu’il a fait un test case avec
lo dit chef de police

Il avait entendu re qu'il était
adonné A la boisso et un jour le
reucontrant préds dla manufac-
ture d'Hochelags, il le fit entner
ches Richard. 11 trinqua plusieurs
fois et M. Lépine,qui est un homme
rangé comme on sait, dit qu’il se
sentait plus affooté que Lapierre.
mais volci le truc du rusé chef de
police, tandis que M. Lépine pre-
nait de la boisson, le chef buvait de
l’eau…….!
Un troisième témoin a été amu-

sant parla multiplicité de ses noma:
[lee nomme oli À Balnt-Henri,
Lavoie à Sainte-Cunégonde et Saint
Jacques à Hochelagn. Il déclare que
les derniers sont de faux noma.
1 dit que Lapierre est allé le trou-

ver à Saint-Henri et lul a dit qu'il
faliait battre *’ l’Armée du Salut ”
aux éleotions. !| désignait ainsi le
conseil quil'avait destitué.
M. Lépine, sous-chef de police dit

quit avu M-Lapiorre dérangé deux
vis. Un jour Il est entré avec lui
dans hôtel, mnis ce à l’invitation
d'nn conseiller municipal qui avait
mêmeété l’éveiller pour l'emmener
prendre un coup.
Une minutie amusante a été l'ac-

cusation de spéculations faites par
Lapierre au détriment de ia ville... …
en vendant quatre vieux quarts
vides !
Enquête ajournée à vendredi.

——

 

  

Une longue marebe

Une femme du nom de Emma La-
pointe, épouse d'un forgeron de La-
chine, demeurant vis-à-vis le dépôt,
à été retrouvée lu nult dernière er-
rant au coin des rues Lusignan et
Saint-Jucques.
La malheureuse, paraît-li,nejoult

pas de la plénitude de ses facultés
mentales, et sous l'influence d’une
crise nerveuse, échappé À ses gar-
diens et s’est vée en courantsur
le chemin conduisant à la ville.
On a téléphoné de suite à deux de

ses parents qui unt attelé leur che-
val afin do se rendre à Lachine.
Chemin faisant, îis l'ont rencontrée
et enont prissoin. D’après les cal-
culs fnits par sa famille, la pauvre
fomme a fait le trajet de Lachine à
Montréal en moins de trois quarts
d'heure. Comme elle paraissait
épuisée l’on supp + qu'elle a ac-
compli le trajot er. courant.

——ae
VOTRE VIF EST EN DANUEI

Combatier lo mal un slébut, avant que cette
toux fatignile «1 per<tetante vuis cinporte
18 ou toul d'autres consonptifg vous auront
brocoda ne tetardez pas. Innis procures vous
du sulte une boutoelile dn remede populaire
contre Jos affections des hrowelios cUden jon
mi l'Hmulaion d'hide de Joi de morue

  

 

avec Hypophoaphites de Sroli Ce ronde
vous guerine. En vente clu > (anus les phat.
muncieus, au prix de ctr Jw,

cra

CONSTIDATION ET \ BE TETE

Menalours. Souffran: ‘chatipetion et de
maux de tHe, Je me vrai une ille de
B. 44. B., qui bie wou tellement Queen

betal plusieurs, et "rd'huf je œuls réte-
li eomplétemest.

Mur RosunT Tayzor.
Bhipks P. U.. Out,

———

HLESSE PAR UNE VACHE

Un magnifique puuiain npoartenant & M
Powter Tranny, GeSein, pars ote prbve-
ment blean par une vache Deux bouteilles
de l'Hutde Jauno de Angyani le guvriceut de
sea hlsmsutes. Uo remedu Inappréelable de
vrait être dans foules les mnisons 1) eet fn.
fatulible peur lex coupures, eniorees, mirur-
trotirre, brilures ot toutes ina douleurs tant
chez les buzutiee que chez lea animaux.

-——_ mens

PILULKR DE CARTER
Faites vengée «on petites pilules de Carter

ans toux Jua «es c'e inaladies nerveuses d'in
eomnin, faibicase d'estomac. d'indigestion,
dywpapein, ote, ot oe *prouterez un aon.

EE rin)Sd, tielee ni rt Nn

Cun arches. Prix 2hLa Gontoile.
——

CAPOTS DK CHAT HAUVAGE
Nous avons ébeore on dock 809 capot: de
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Avis de naissances,

charges à 20cta la 1;
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COUR OU BANC DE LA REINE
Buite du procsaiseJeèn B.

La séance ‘hier en cour crimi-
nelle à été prive par l'affaire de
Vaughan, necusé d'avoir abandon.
né ea femme à Pitt«burg, Penneyl-
vanie et d’avoir marié une jeune
fitle du nom de Macdonald 3 Alex.
nudria, Ont, Ainsi que nous l'avous
raconté hier.
Le premier témoin eutendu est le

père dela seconde femme de l'acou-
sé qui produit les certificats signés
par le ministre qui 8 ofticié & ls cé-
Fé+ ule,

entend ensuite la sœur de ma-
du Vaughan, miss Lixxie Maude
Dux.…, de Pittsburg, Pennaylvanie,
qui déclare connaitre le prisonnier
depuis au delà de 20 ans. 86 sœur
Auniv M. Davis, à été mariée dit-
ello, ily a douze ans, à la petite
ville de Camden, Penneylvanie, au
prisonnier. Lv certificat de maria-
Re algné par le révérend M, Beriver
wat authentique et est lv même que
le témoin à vu dans un cadre dans
le salon de l'accusé. Hony à pas
eu d'enfants iusus de ce premier
mariage.

‘a Cause continuera aujourd'hui.

L'attentat de Ssinte-Rose

Be ite 4 a ce à plusenquête do nourcau ajeurn: Pp

Les trois frères Léonard,de Raint-
Vincent de Paul, accusés d’avoir
commis un assaut sur la personne
de Cyrille Desjardins, cultivateur
de Sainte-Roso, ont comparu de
nouveau en cour de polive hier.
L'état du blessé nc s'est pas encore
suffisamment nimélioré pour lui per-
mettre de venir donner au déposi-
tion devant la cour et l'enquête &
616 remise au 24 courant.

Argent à préter

MM. Archambault et Lecière, no-
taires, 1608 vue Notre-Unme, an-
noncent qu'ils sont en état de prê-
ter de l'argent à 5 et 5) pour cent.
Us ont atissf de balles propriétés à
vendre,

maa
Nes ennemis

En ce monient, sont l'humidité ct le
froid. Aussi doit-ou signaler à tous
lu merveilleuse Créme Simon, la
Poudre de riz et le Savon Simon,
dont l'eficacitéent prodigieusecon-
tre les gercures, crerasses, engelures,
ete. Eviter les nombreuses Imita-
tions on exigeant. In aignature de
Simon, rue de Provence, 30, Paris,

C, Alfred Choulilou, à Montréal,
seul agent pour le Canrda.  

 

—Une mère devenit toijours avoir une pre
vison du Pertorsl-Uerise d'Ayer, en cas du
Croup ou de Rhu,

——

FAITS INDENIABLES
Les témoignages en foveur don Furdock

flood Ritters sont nombreux ct Indiscuta-
Mes C'est lo mellicur dépurateur du sng
quisoit connu, Ce reméde such diroctemont
eur je fuie, le roin et les intontins. LI guérit
la dysprpuie, Im constipation, fes attaques
Inlivuscs, lea maux de tele ot tutos leu nusls-
dios cutanées

 

LUXE IK PEU DEPRIX

Si vous aver besnin d'un luxe de pba de
prix. faites vous apporter par vaoire asrvaits,
sl vous êtes uno feimine, où Votre qulet, «i vous
étéaun hammo, une plein id coupe do

bouiliant, le mat heure de votre
+ Vous sores étunné de constater lee
cilloux effets de ce breuvage, des

premiere Jours. Vous éprotivérez un senti-
mont de bien+tre qui vous À ra dans de
suvitienres conditions pour votre bain froid.
Vous dever certainement boire lo mellleur
corunque fait Walter Haker of Cie, Aucun
aulre aura Le mêtue puroté et jo momo
fortitænt.

 

     

 

AVIS AUX MERES

L'on dosrait toujour faire usege du * 8).
fev, Caltnant de Modetno Window “ durant
In dentition dee vnfants. Il cafimel'enfsnt,
nitendrit les gencives, soulage lu douleur,
guérit len coliques et nat le meilleur remède

ur la . 35 ceuta Ls bouteille.

  

BOURSE DK MONTREAL
Cours fournis pas MM. L. £. Foi

courtiers en valeurs d
visions, No. 1718 rue Ni

  

    
  Cartier... |

Marchands,
Fownanipe do1'Ket

min LL. -

  

edn
Nation...
Impériale...
Luminion.

VERS.
‘Tél, do Montrée) …
Terreda NOL,
Rich

 

   Cir !
Cie Gaz Montréal -
Pac Canadien...
Beli Telephone
Cre Cutat Canada, -
Cin Coton Dundes.…j, …

Cat Montreal.

 

 

 

 AVANT-MIDI

Montréat--20 à 2854.
Camnerce—Sa 124,
Hichelicu--25 à 6%
Car10) § 200,
Paciduve—80 à 713.50 A 710.0158 THE. 190 ATH

APRESNIUE
CommerceRN
acquee Cartier—80 à 13,
Peuple—1 a 100.
Pacifigue—0 a 718, 385 à 718.

 

DIN FATS

LES CIGARETTES

ATHLETES
— RT.

DERBY
Bont les plus donces,
Les pius pures,
Les plus belles,
Loe meilleur marché et les mei. i

leures.

  

ANNONCES :

fos insertions, ei insérées toux Jos‘fon” .
utres [nsertions, 8 fois par semaine .

 

      maringes où décès .
 

Toutes Notices et Avis rpéciaux en favenr de Manufaetures
ou de Corporstions privées ob publiques, Concerts. etc, serons

ue,
La MINERVE, ost fo. ournal qui offre le plus d'avantages eux

tre qu il oninpte varmi tans aes abonnéa tous noe
talistet, conimerçanta, ete., ain quo lesi

icepluàtaledotaProve 7Cy

    

ANNONCE DE

JOHN MURPHY & Cie

NOUVELLES DENTELLES
NOUVEAUX RUPANS

NOUVELLES BRODERIES
NOUVEAUTÉS, MARCAANDISES

DE FANTAISIE
avons rogn et bis en stock plusieurs
de muaechandisne de fautaisdo op

directe ment cos centres Jus plus fashion:

  

Hiabive of wWarquecs 8 bot marché,

 

Nouvelles Dentolles Orientale« dc,
Nouvelles Dentelles or :
Nouvelles Dontelles & 1k
Nonvelluw Dontollre bis js gut Lie,
Nouvellvs Lontelles Maltese 84. *
Muuvellos Dontelios Vand) ko 335,
Nouvelles Duntalles pour robes 80¢

    

 

Nouveaux Frill loc.
Nouvelles Brodories sur lawn dc.
Nouvelisa lirudories our motaseiine 100
Nouvelive Hroderies pour jupes, Sie.

eme mesmt

Nouveaux Rubans Satin.
Nouvanux Îtubane soie rordée,
Nouveaux Rubans Fautaisies.

  

ouveans Collets en toile, be,
mavenux Poigneta en toile,

Nouveaux Uoile.e en dentelle = Polat” $30.
Nouveaux moucanite c16 lu lue.
Nouveaux inouchoire en dentelle, 38c,
Nuvveaux mouchoirs és Inwn brodss, Sc.

 

 

 

Nouveaux dessus de chaises, étampée, 15a
Nouveaux dessus du têles d'oroillers, de.
Nouvuiles totfos union pour voiles
Nouvoaux uets fouris pour vuile.

  

Nouveaux braide.
Nouvelles garnitures,
Nouveaux boutunu
Nauveanx boutons en metal,
Nuurenux buutous-crociut,

  

Une grande variété de boucles ep nour-
ui La) dus plus hautes nuureanion

 
 

Pour le plas grand choix daus les articles
die funt cixlo<fre inatiques pas ifs veulr voir
note ra vit ittent.

JOHN MURPHY & Cie
Fabricants de Manteaux et im

portateurs de Marchan-
dises Sches,

—=—C0IN DES RUKE—

NOTRE-DAME & ST-PIERRE
Au comptant et à un seul prix

  
 

 

L'ENTREPOT DE TAPIS !
ETABLIE EN 1869

AXMINSTER, TAPIRSERIR
 

TAI WILTON, KIDDER,
BRUXELLES, DUNDER

Tous lea dessins les plus
PRELARTS fraîchement sortie

Mmedlloires manu!
Anyinises. rR
unis et imprinics,

En (rentelle, Monnacline, Net,
Tmmense assortiment de tous

Ald les genres les plus nouveaux
el les plus recherchés.

Vi ‘pargneres VOTILE TEM v
TROPHÉES otre ARUESenaanft
vos nchats tout droit sux QUARTIERS OK.
NERAUX. .
Nous faisons I tairo durant oe

mois et offrons chances spéciales
aus asheteurs.

JAMES BUS « AL
1837 RUE NOTRE-DAME 1837

   
  

 

   FREEMANSZ==
"WORM POWDERS

Arepisasant to tale. Contain theiy owm|
Purgaiive. da à safe, sure and effe
cdestvoyeraftvormsin ChilirenorAdults,

 

 

     

 

       
UN PROLONGEME. DETEMPS

EST SOUVENT DEMANDE

Par les gens qui ee trouvent dans l'impossible
lite yer fetirs dettes à l'échénne
fePot où Inrd, parer mon tribut à 1e

Natu, mais nous pretéruns tuus avoir un

PROLONGEMENT DE TEMPS
L'EMULSION

D'HUILE+FOIESMORLE
DE PUTTNER

hi hites de Chavec Hypop! oantas e Chaux

don cela à tons cok qui souffrent des
side, rhunies, consomption. débilite géué-

ffertions,Pale ot totes cea a
1e ental a délicate qui. sans cela, pale

raient leur dette tres vile, pouvent Aveo cele
avoir un grand projongrment de temps,

ESSAY.
L'EMULSION DE . UTTNER

BROWN BROTHERS à C0
Chimistes et Pharmasions
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La Minerve
Jouawar QuOTIDIEN PU MATIN

Fondé en 16

   

LL] & Mentréa!, au No M3
me ys Te

O.BERPEIATME .. Saou.

¢ Divastourfr » «xm Taned
“Mentéintredo leédact: Manson

Icommencn être adver

LA NIM.
MosRit CANADS

HéghoneMo034.

CANADA

Moswrntan, 30 Mans 1600

NÉS PATRIOTIQUE

@ puæsvoir par nos dépêches
a, 11 y à quelques jours,

gouvernement à décidé d'af-

, Souter ume somme de $10.00 À
, Mgeotion ds monuments appro-

poils sur les divers champe de ba-
} inille-ct se sont jouées les desti-

nées An Canada. La nouvelle ena

646communiquée à la Chambre par

l’homorable ministre de la milice, à

revient en grande partie l’hon-
d’une aussi belle idée.

\"amme sir Adophe Caron l'a fait

server, de pareils monuments

deslepons de patriotisme. Ils
vent qu’angmenter l’attache-

ment des Canadiens pour leur pays,

leur rappelant ce qu'en mainte
il a fallu de coursge et

d'héroisme aux ancôtres pour nous

ponservez ce domaine territorisi

tait aujourd'hui notre orguell.

Pourne parler que d’une action

‘@éolat en particulier, ta bataille de
‘Landy's Lane devait eûrement mé-
Fiter à ceux qui ea furent les auteurs

un témoignage de gratitude de la

part des Canadiens.Ce fut un succès

décisif quinoun valut de ne jamais

plus appréhender d'invasion après

“816. Aussi on almers à lire le dis-
ours patriotiqe que 1s motion do

ddputé de Welland, A Is Chambre

des Communes, en rapport avec

cette bataille, à inspiré À «ir Adol-
Mphe Caron, Nous le donnons inté- |
gralement ailleurs, du moine tel
que nous le trouvons rapporté das
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LA DEMISSION DE BISMARCK

Le télégraphe nous à annoncéhier
après-midi que le prince de Bis-
marck avait donné en démission à

Pempereur Guillaume qui l’aurait
acceptée.
La raison alléguée serait une pré-

tendue divergence d'opinions entre

‘le Souverain et le chanceller,au su-
des des tnspecteurs de fabriques.

Mais la véritable cause de ls re-

traite deBismarck serait, parsit-il,
unconfliit provoqué par ls confé-

? rence internationale surle travail,

Qui ciège actuellement à Berlin.

{ Nous savons, en effet, que cette
tentative de réforme sociale est sur-

et quela presse d'outre-mer publia
dans Jo temps que Bismarck enten-
dait dégager sa responsabilité,

! D y à quelques années,la résigns-
KX tion de Bismarck eut causé dans

l'univers tout entier la plus pro-

fonde sensation. Depuis l'avène-

ment de Guillaume II, le monde

s'est habitué à l'idée de ls disparl-

tion de la scène publique de l'hom-

me qui a dominé si longtemps la

diplomatie européenne.
Lesuccesseur désigné deBiemarck

était le comte Von Waldersee, mais

c'est le général Von Caprivi qui re-

sueille sa lourde succession.

F1 n’est guère facile de prédire

sujourd'hui ce que sera l'influence

de l'effacement de Bismarok sar les

 

événements de là-bas.
L'avenir, cependant, ne saurait

tarder à nous l’apprendre.

Nos ÉDIFICES PUBLICS

Travaux Publics dans ia Province

Le rapport du commissaire des

teavaux publics de ls province de

Québec est un résumé des travaux

publics que le gouvernement a fait

exéouter dans la province durant

l'année. Voyons ce qui s’ent faitet

commençons par le palais Législa-

tif, ou hôtel du gouvernement.

"La “ groupe indien ” qui doit or-

"per la partie supérieure de la fon-
taine faisant face à 1a grande entrée

du Palais Légisiatif sera bientôt

prêt h étrelivré. C’est par là que

commencera la décoration de la fa-

gade principale de l'édifice. Cette

œuvre d'art a figuré avec honneur

8 l'exposition de Paris.

Tout récemment, nousavons reçu

In photographie de la statue de

Frontenac, L'illustre personnage

"est représenté au moment où 1)

cdresse à l'émissaire de l’amiral

Phipps, la fière réponse que l’bis-

toire nous a conservée. Au dire des

connaisseurs, cette statue ne le

eède en rien auxmeilleures produc

ons du genre.

Les tenvaux qui restaient & ex6-

outer sux slestours du Palais de

Justios de Québec murs d’enceinte

es nivellement du terrain, sont ter-

minds, B l'exception d’une partie

em chaperon du mur, qui reste à

. La tour principale ot les

elochetons devront être surinontés

Jdlornements en serrurerie, en rap-

port avec le style de l'édifice. LI! y

sera pourvu dans lesprochaines es-

timations financières.
les édifices parlementaires

viennent toutmoreles pa-

deJustice. Cotui tréai à

acta Qagrandissement, parait-il.

poisaggandissemmia.3apposte:

 

ra-t-on? On n'est psa encore déci

dé tout à fait à ce que dit le rap-

port; mais il parait probable qu'on

y ajoutera un étage, ce qui aurait

pour effet de donner à l'édifice ac-

tuel une hauteur mieux propor-

tionnée à sa longueur, et plus en

harmonie avec les constructions

avoisinantes.

Quelques autres réparations ont

ausei été faites aux différents palais

de justice et prisons de la province.

À Sherbrooke, on s exécuté des

travaux nesez considérables. Li,

le palais de justice étant placé sur

ia déclivité d’une côte, l’eau s'in-

troduisait à travers les murs, les

détériorsit, empliseait les caves et

faisait pourrir les planchers. On &

ceinturé l'édifice d'un fussé d'égoft,

avec drains, conduisant les eaux

aux fossés du chemin. Les caveset-

les planchers sont maintenant secs

et à l’abri de tous dommages, Fous

les mure qui avaient souffert de cet

inconvénient ont été réparés et re-

jointoyés, et les planchers ont été

remis en bon ordre,

Le perron en pierre de taille, ain-

al que le pértatyle, qui tombaient en

ruine, ont été refaits à neuf, ainsi

que les mains courantes en briques

qui ont été crépies en ciment. Les

perrons des entrées des jugeset du

shérif ont aussi été complôtement

refaite. La base en pierre de taillo

de l'édifice n été réparée at rejoin-

toyée.

L'EXPOSITION DE 1892

On parle beaucoup, en ce mo-

ment, à Chicago, d'un plan de cons-

truction qui consisterait à enfer-

mer l’exposition toute entière, sous

un dômede trois mille pieds de dia-

môtre, couvrant nne superficie de

cent quatre-vingt-treize acres. Co

serait la plus vaste salle qui alt ja-

mais été construite. Elle aurait ia

forme d'un immense parapluie

ayant pour manche une tour, sou-

tenant au centre un système de

voussures d'acier faisant office de

baleines, et allant s'appuyer d'un

seul jot sur une muraille de briques

formantl’encetnte ciroulaire. L'in-

tervalle de ces arêtes serait rempli

parjun plafond de verre. Buivant

le plan proposé, la tour,ut, par con-

séquent, le centro du piafond, au-

rait à l'intéricur de l'éditice, une

hauteur de sopt cents pieds, et elle

serait on outre, prolongée de cing

cents pieds au-dessus, On croit ce

plan très praticabie. L'idée de tra-

vées de quinze cents pieds d'ouver-

ture sans colonnes et sans autre

support que le point d'appui des

extrémités, se justifie par l'exemple

du pont de Brooklyn, dont le ta-

blier entre les deux srohes, a cing
cent soixante pieds de long.

Suivant la description que nous

avons sous les yeux, la tour serait

environnée de baloous et de gale-

ries à différentes hauteurs,d'où l'œil

embrassera toute l'exposition coum-

me un panorama, et où les visiteurs

auraient accès par huit élévateurs.

Enfin le tout ne cuûterait, dit-on,

que 85,565,000, C'est pourrien !

Suivant le projet arrèté su comité

spécial de la chambre des ropréseu-

tants, l'exposition serait gérée par
une commission nationale.

N paraît que nos voisius veulent

avoir, eux ausei, leur tour Eiffel,

une immense chandelle de 1617

pleds de haut eb de 428 pieds de

diamètre à la base. Deux routes en

hélice, indépendantes et superpo-

posées, permettraient d'accéder au

sommet, Ces routes, d'une largeur

de 72 pieds seraient livrées l’une à

une double ligue de tramways,

l’autre aux véhicules de toutes

sortes ; on pourrait donc arriver au

haut daus sa propre voiture. Elles

auraient un développement de

quatre milles. La tour coûterait

douze millions, mais les facilités

d'ascension seraienttelles que cette

somine serait bientôt couverte. Il

serait exigé ÿ1.00 par ascension. On

compte que co serait ums bonne

affaire financière; quant au côté

artistique, on ne s'en prévcoupe-

rait guère.

ECHOSDUJOUR
L'Intransigeant dit que la guerre

éclatera avant longtemps en Eur"-

pe. Le Siècle n’est pas loin de par-

tager cot avis.

Le Congrès international d’élec-

tricité, qui s’est réuni, l’année der-

nière, en Allemagne, aura lieu,

cette année, À à Paris, vers le mois

de juin. ———

Si M. Turcotte pouvait ressusci-

ter les deux fameux témoins qui

prouveralent qu'un jour il aurait

pu se vendre pour $36,000, mals,

qu’il refusa noblement:

Dimanche a été lue, dans toutes

les églises de Paris, une lettre de

Mgr Richard, archevêque du diocè-

se, intordisunt formellementla cré-

mation et ordonnant aux curés de

ne célébrer, dans ce cas, aucune cé-

rémonie religieuse.
L’archevêque s'appufe sur une

déolarstion do la congrégation du

Ssint-Office, transmise par le pape

Léon XII. 1l demande sion vou-

drait faire reculer notre société dix-

neuf siècles en arrière.
er =

On a jugé à Londres le procès en

diffamation intenté à M. Steinkopf,

propriétaire du Sutnt- James da-

sette, par sir Morell Mackeutie, lo

chirurgien anglalegui a soigné l’eme

perour d'Allemagne, Frédéric ITI.

M. Steinkopff avait écrit qu'après

la mort de l'emperenr, sir Morell

Mackensie aurait à quitter l’Alls-

magne, car Hi était accusé de cons-

piration.

Le je courte délihé-

aanpdE au chirurgien

diffamé 98,00 de dommages-inté-

   

 he.

   UNDY'S LAN
Discours de sir Adoipke Caron, pro-

noncé à is OMambre des Commsu-

nes, le 12 mare, sur la motion de

M. on, demandant qu'un

monument soit érigé à la mémoire

des heros de Lundy's Lone.

L'honorable député de Welland &

droit à nos plus chalenreuses fél1-

citations pour avoir mis enlumière,

comme il l'a fait, l’une des pages

les plus glorieuses de notre bistoi-
re. Pour ce qui nie concerne per-

sonnelloment, je n’oublierai jamais

l'agréable visite qu'il m'a été don-

né ‘de faire au champ de bataille de

Lundy's Lane, le 35 juillet dernier.

J'avais pourcompagnons de voyage

les honurables députés de Wellund

et d'Hamilton et plusieors sutres
messicurs qui n'ont rien tant à

cœur que de mettre en lumière les

hauts faits de non ancêtres ainet

, que tout ce qui dans notre histoire

eut propre à jeter du lustre sur le

Canada. JiGtais l'hôte va cette oc-

casion de là s0cs6:6 historique de

Lundy’s Lane, de cette société qui

a tant fait pour conserver au où te

de tous les patriotes, de Ldus les

vrais cansdions, les souvenirs do

cette bataille mémorable.
Bon musée, que j'ai ou la bonne

fortune de pouvoir visiter, est des

lus intéressants au point du vue

istorique. Les descendants
ceux qui ont versé leur sang à Lun-

dy's Lane, mûs par les sentiments

les plus patriotiques, Mi ont confié

la garde dos souvenirs de famille

rovenant do cette source, Le zélé

secrétaire de la société a collec-

tionné en outre une foule do reli-

ques de is campagne de 1812 pro-

res à jeter un nouveau lustre sur

‘histoire du Canada cn perpétuant

la mémoire des volontaires cana-

diens qui ont pris part À cette ba-

tullle. Je ne saurais micox expri-

mer les sentiments qu’inspirent le

souvenir de la batailie de Lundy's

Lane, et en général les l'astes ru li

taires de notre pays, ,u’en donnant

lecture À la chambre d'une des re-

quêtes qui ont été adressées au gou-

vernement st on lui faisant Con-

naître l'accueil que cette requête a
reçu à Ottawa:

# A l'honorable Chambre des Com-

munesdu Canada, assemblée en par-

lement.
* La requête des soussignés au

Jos loyaux de En Majonté la Heine

{ctoria, vxpose respoctieuscmet.
$ que daus les limites du village

de Niagara, ci-devant Drummond-
vil ntario, sur le point lo plus

élové de la rive du Niagara, est si-

Lué le champ de bataille do Lundy"#
Lane, qui a vu la plus sérieuse et la

plus néciuive bataille de la guerre

de 1812-14. C'est un fait historique

bien connu de votre honorable

Chambre que cette bataille a dé-

cidé de issue de cette guerre mé-

morable ; que du côté des Anglais

il y avait 1800 volontaires avec un

contingeut de guerriers Sauvages,

en grande partlo des districts de

Home, Gore et Niagara, outre 1200

régullers commandés par len géué-

raux Drummond et Riall, tandis

ue les forces américaines commau-

Ges pur les généraux Brown, Scott

et Ripley, étaieut fortes de 5000

homines. Les Anglais eurent 870

hommes tu6s où blessée, tandis que

les Américains pordirent 930 hom-

mes tués et SUU faits prisonniers. Le

nombre des morts fut si considéra-

ble ot la chaleur était tellement

suffovante quo les fugless restés

maîtres du champ de bataille ne

suront entorror Loue les morts ut

Hurent, en conséquence,le jour sul-

vant envoyer un meusager

À

l’enno-

wi qui s'était replié sur Chippews,

trois milles plus loin, et lui deman-

der d'envuyor uu détachement pour

enterrer ses morts. Le général

Américain ne put remplir cette tâ-

che, luissant au général Drummond

d'ordonner Is crémation de deux

vents cadavres d’américuine, évène-

ment dont il ne reste plus que de

rares témoins, || y avait

&

cette

époque un cimetière sur 1a colline

qui devint alors un cimetière mill
taire. Soizante et quinze ans #0

wonb écoulés depuis cette batuille
mémorable—26 juillet 1814--et pun-

dunt ce temps aucun soin n’a été

pris des terires, aucun monument

n'ya été élevé pour perpétuer la

mémoire de 068 soldals réguliers,

volontaires où sauvages qui tuinbè-

rent alors pour la défense de leur

roi et de leur pays, sl ce ne sont

quelques pieires tuinulaires consa-

crées pur des amis 3 do vaillants
soldats.
Vos requérants appellent respce-

taeuse ment l’atlencion de votre

honorable chambre sur le fait que

l'un passé les résidents dans le voi-

sinage de ce champ de bataille his-

torique, en vue d'honorer par un

monument la mémoire des soldste

angials et canadiens qui sont morts

our la défense de leurs foyers, ont

Fondé une suclété locale connue

sous le nom de * Société historique

de Lundy's Lane.” lis comprennent

toutefols qu'un mouvement de ce

genre ne doit pus être local, mais

national, et nouv appelons votre at-

tention sur le devoir patriotique

qu’il y à pour tous de per sétuer la

mémoire de ces loyaux défenseurs

du pays qui sont tombés sur le

champ de bataille de Lundy'# Lane,

et notamment la mémoire de Mme

Laura Sccord, l’héroïne de Beaver

Dam, situé à sept millos plus loin,

qui rendit une aide ai prévieusu à

une faible garnison anpluise le 33

juin 1813. le mourut à un Âge

avancé-—03 ans—et eat inbumée dans

le cimetière de Lundy's Lane, sans

qu'aucun monument public ue dési-

gne ss tumbe.
“ Vos requérants demandent res-

pectuousement à vutre honorable

chambre une contribution an fonds

du munument de Lundy's Lane.pour

être confiée en fldéi-conmis au con-

suil du comté de Welland, Ont., qui

à consenti à travailler de concert

avec le comité exécutif, ou suivant

qu’il vous paraîtra le plus convens-

ble dans votre sagesse.

“Jit vos requérante, comme ils y

sont. tenus en devoir, ne vesserunt

de prier.

ss Colonel DUNCAN MACFARLANE,

Présentà ia bataille de Lunay's
Lane,

o WiLLIAR KING, Niagara.
WC GRORUB STEELE,
* Et dix-neuf autres.

* Niagara, 18 février 1838.”

Ces requêtes n’ont pus été négli-
sar le gouvernement,qui a cru

evoir nommer Gn sous-comité du

Conseil composé de mon honorable

ami le ministre des douancs et do

moi-même, pour considérer cette

uestion, Je suin heureux de pou-

voir dire que les acten de valeur

dont Lundy?s Lane à été le théâtre

vi tant d'autres qui ont été faite au

CUnnada attirent chaque jour et de

lus en plus l'atiention des

banodiens. Je ne suis pas de

ceux qui croient A Indage qui

 

  

 

  

 

oit contribuer par tous
les m en son pouvoir à jeter

du lustre sur son histoire en com-

mémorant les actes de patriotisme
at de valeur comme ceux qu’à vus

Lundy's Lane, pour guile servent

d'exemples à la postérité.Telles sont
mes vues onnelles sur cette

question et je soutiens que cette
assemblée, constituée comme elle

Jat, devrait contribuer dans une

certaine wesure & 1’érection de mo-

numents aux endroits qui ont été

illustrés par des sctes de valeur ed

d'hérolame comme ceux de Lundy’s
Lane, Chrysler's Farm eu antres on-
droits mémorables.
Je crois qu'il est de La plus haute

importance de perpétuer Is mémoi-

re de ces loyaux défenseursde notre

pays, ui eunt tombés sur les champs

e bafailie du Canada ; je suis même

d'avis que la motion de mon hono-

rable umi ne va pas aussi loin
qu'elle pourrait aller. Comme l'a
it mon honorable ami de East Bim-

coe, M. Cook, 1a batslilede Lundy's
Lane fut certes une grande journée,
mais je cruis que ve que l'on pre-

puse {orale devrait suse s'sppli-
quer

À

tous les champs de batalile
que nous svons au Canadas. Nous
avons dejà en co pays plosienrs 1u0-
numenta dont l'érection, sansaneun
doute, à été inspirée par les mêmes
sentiments patriotigues ui ont
orté l’honorable député de We
and à faire sa présente motion.

Nous avons à Québec sur co vieux
champ de bataille—les Plaines d'A -
braham—des monuments consacrés
à la mémoire des deux grands capl-
taines Wolfe et Montcalm, qui lut-
tèrent siorsl'un contre lautre.Nous
avons A Sainte-Foye le inouumont
érigé à la mémnoiro des braves
de 1769 qui prirent part à le der-
nière rencontre qui eut lieu sur ce
visux chanip de bataille entre An-
glnis et Francais. Coux qui ont vi-

sité lu cité de Champluin duivent
méme se rappeler que ce monument

eat couronné d’une statue de bronze

présentée au Cunada par le prince
Napoléon, peu de temps aprés une
visite qu'il it à notre pays. Nous
avons un monument érigé à la mé-

moire de cu héros des volontaires
canrdiens, de Salaberry, à Cham-
bly. Nous en avons un à Montréal,

à ce héros de tant de batailles na-

vales, Nelson. Nous en avons un

A la mémoire de Brock sur les bau-

teurs de Queenston, Wclsford et

Parker out le leur À Halifux. Les

volontaires de 1885 ont le leur à

Winnipeg. Port Hope a érigé un
monument eu leutehant colonel

Wililama, un de nos collègues en

cette chambre, qui à apporté ea

part de gloire au pom des volon-

ires cenadiens, Brant à son mo-

nument à Brantford. Bir George
Cartier a son monument sur la

place du parlement à Otlawa, cu
qui prouve que la gloire militaire
n’est pas seuls appréciée au Cana-

da, mals que les services civile

trouvent aussi leur récompense
quand îÎls ont été donnés, comme

ans le cas de Ce grand homme
d'Etat, avec une Adélité inébranla-
ble. Nous cn avons un, de même, à

Toronto érigé à la mémoire de cet

autre homme politique de reno,
George Brown, qui tomba victime

d'un assassin. Nous en avons un

aux Trois-Rivières, érigé à Lavio-

letce, l'un de now premiers décou-
vreurs. Nous on avons un érigé à

Jacques Cartier, à Québeo, Nous
en nvons un our le Saguenay, éri
À ls mémoire de l'honorable David

Price, qui fut peudant plusieurs an-
nées membre de lu Chambre des

Communes ot subséquemment, du
Sénat. Nous avonsle monumentdes

francs tireurs à Ottawa, qui, Je suis

heureux de le dire, non-seulement

fait honneur a doux volontaires

d’Ottawa,nuis, comuie œuvre d’urt
jette beaucoup de gloire sur celui

ui l’a modelé.
Voilà les monuments qui ont été

érigés an Canada ; mais jo deman-

dorai à cette chambre et su pays si

nous devons en rester là ? Nous sa-

vons qu’il n’en reste que quelques-
uns à ériger pour cummémorer les

actes de bravoure de ocux qui ont

illustré notre histoire. Je suis d’o-
pinion que nous devrions avoir des
monuments sur les hauteurs de
Burlington, à Amherstburg, à Lou-
dy's Lano, Stony Creek, rysler’s

Farm, Châteauguay, Beaver Lam,

Odolltown, Lacolle et à Montréal, à
la mémoire de Maisonneuve,le fon-

dateur de cette ville. 8! ma mé-
maolre no ne fait pas défaut, car je

n'ai pas eu lo temps de prendre des

notes—ot l'on peut me corriger si

j'en ai oublié quel aes-una—je crois

qu’il vus reste a ériger encore dix

monuments, non pus pour rappeler

tous les faits de notre histoire, mais

pour suivre l'exemple de ceux qui

ont érigé les monuments dont J'ai

donné la listo, ct j'espère que le

prujet recevra l'approbation de

tout Canadien animé de sentiments

patriotiyues, sans distinction de

aril, soit on parlement, soft au de-

ors, ef quo cette œuvre sera eu-

treprise et complétée le plus tôt

possible.
Pour donner suite aux vues du

sous-comité dont j'ai paris, Jal cru

«que Je viendrais probablement en

wide ‘aux vociétés historiques qui
m'ont invité à les rencontrer, en
faisant préparer par un architecte,

dans mon département, un plan

que l'on pourra transmettre aux
sociétés historiques et que je me
vropuse do soumettre À mes cal-

lâgues, avec une évaluation du cuût

de cen montinents. Je ne suis point

d'avis d'exiger des monuments coû-
teux. ('e que nous voulons c’est

d’ensciæner au peuple Phistoire de
son puys. Nous voulons ériger «es
monuments, afin que le peuple lor:-

qu'il visitora nos champs de ba-
taille, y trouve des monutuents avec
une inscription qui Ini rappelle
Ge qui s’est passé sur ces champs du
bataille. Ces monuments seront un

moyen pratique d'enseigner lhis-

toire de notre pays à nos deacen-

dants. En faisunt préparerles pl»

que j'ai le plaisir de déposer s.r io
bureau de la chambre, on m'a dit
quits wuûteraient environ £1.00
chacun. Je n’entends pas que n° ++
érigions tous cos monuments en
une soute aunée ; muis je considère

que c'est une faible dépense, sl nous

songeona au bien qui on résulters.
Blnons donnons dus leçons de pa-

“x; ameau ponple, sl nous lui en
seignons © uimer son pays etd ads
tirer los …tew de nes nicôtres, ce
sera lui enseigner d'une manière
pratique, tout ce qui rend un
omnie mefliour, tout oe qui lui fait

uimer sun pays davan , et je
crots que nous pouvons fort bien
depunser cette faible somme de
$14,000 poor vbtenie ce résultat.
Maintenant, M. POrateur, »

mon honvratle ami veut bieu mme ie

permettre, je proponersi que ea mo-

tion svit amenée aûn qu'elle ne lise
comme suit:
“ Résolu : Que dans l'opinion de

* cotte chambredl ent vu, pee quo

“le gouvernement fédéral adopte

« Jeu mesurus, aussi tôtJee posai-
“ ble, aux fine do s’enquérir quels
“sont les moillours moyens à pron-
“ âre pour honorer «4 perpétuer le

 

 

 

  dit : V RearsuxlespearsLeont as 1°

Dents tou culte delsens, tout homme-qui à le |‘ aouvanie den hommes qul souk

 

‘morts pour la défense de leur
“ pays, pendant la guerre de 1814,
“et préserver de la destruction

les tombes de ces braves, sur les

# champs de bataille où ils ont sa-

* crifié leur vie pour le Canada.”
Ja cruis que cels s'appliquerait à

toute la question, sans mentionner

les différents endroits dont j'ai par-
16, et noue permettrait, si on le ju-
gesit oppurtun, d'ériger un monu-

ment peu coûteux à chaque endroit

oùil en faudrait un.
M. Minus ;Bothwell—L'honors-

ble minisire n's potst mentionné le
nom dTecumsen.

Sir Adulphe Canon-—C'est un nom
que je n'a point mentionné, msie il
ne faudrai pus l’omeitre parce

u°il à noblement pris ie défense du
anads. J 'ajouteral aon nom À ls

liste que je viens de lire. J'ai été
heurvux d’sntendre V’hionorable dé-
uté parler du role que le Canada

Ranais, commeil l'appelle, à joué

daps la guerre mémorable de 1812.

Le Canada français n’a fait que son

devoir en défendant le pays que

nous réclamons comme le nôtre où

que nous élmons À l'égal de toute
autre race duns les possessions de

8s Majoulé, et il est possible que

l'inue heureuse des troubles de 1812

soit due À ce queen fac cu danger,

ive Canadieus-français, tte Anglais,

les Irisnduis, les Ecossais eu toutes

len autres races, ont oublié leur

propre nationalité pour ne se rap-

cler qu’ils talent tous Canadiens.
il sufMt de lire Jes noins pour cons-

tater que les différentes races

dont se composail alors le peu-

ple canadien ont pris part

à

ces

batailles. Je ne mentionnerai que
les noms de ceux qui se sont

le plus illustrés : lea énéraux

Brock, Vincent, Drummond, Riall;

les colonels Tuschercau, Godefroi

de Tonnancour, Chartier de Lotbi-

nidre,LeprohonDesrividres,deLery;

le mijur de Mulaberry; les ca ital-

nes de Bartch, Viger, Fitzgibbons,
Duchesnay, Pünet, dede Rouville, y

Beaujeu, d'Ursonnens, aché, Papi-

neau, de Boucherville, Cuvlilivr,

commandant Yeo, le capitaine Fre-

deric Rolette, le marin le plus dia-
tingué qu'il

y

eut À cette époque,

sur los grands lacs, et le capitaine
Tousealnt Pothier, qui s'est aussi
illustré sur les lacs. On pourrait
aussl meutionner les notus des Vol-
tigeurs Dubois, Pelletier, Caron,

Vincont et Vervais, qui se sont dis-
Nous netingués À Châteauguay.

devons pau oublier la leçon que
nous enseigne notre victoire en

1812. Cette victoire il faut l'attri-
buer à l'union qui existait entre les

différentes racesqui habitalent alurs
le pays, et tant que nous resteruns

Unis, nos succès pausés ne seront
rien comparés à ceux que nous ré
serve l'avenir.

Sen

LE NUUVKL * HULL ARLINGTON.”
TOKONTU

Ent maintenant ouvert pour In réception
des voyagunrs.
Cowpleitarat neuf, avec tous les agance-

mente moderne,

situe qu contra de In ville, à proximité de
lu puce, om quia, Livsatren. In nous ello Salle
de Musique ob los principalos mnlsons de
eutatnorce.

Lans vire uelwins passent on face de l'hôtoi
toutes les minutes. L'botol de premier ordre
Ioplus près ile | Exposition,

»pnrell d'alneme slectro-automatique de

Cortiand pour Ir teu duns ahaque chambre.
Prix aufvant l'atnéagetment.

vs J, Ruvertt. Wannan, Gérant
—

NOUS VENIRONH_ TOUS FPE CHAS
PKAUX À oUre SEULEMENT DE PRO-

FÉTHUR LE PRIX COUTANT
Nous snuions continuer cet été un système

de commerce que nous »vone inaugure À y a
cing ans. on vendanl Lous nos chapesux &
Bcte roulement de profit mur le prix Jagat.

vest dens

co

Dut,Jue hous

à

avons fait im
menses importations de vi ux pour
pondry & toutes les domandesUnwapris.

vuSS1 e-C ne,

Aux 3Chevreuils, ontroal
N. H.--Girande sucourmie au No lH Sparks

street, Ottawa,
————

SIX ANNEES DE SUUFFRANCES
J'ai souffert de la dyaponsie pendant six

aus, US a quatre, uns, je mie procursi une
bouteille de Hurdock Blood Bulers votre
agent, M. John Pearce. do Parry fi , qui
mu guérit complètement, T is cing semai-

tes, ju fus tseunoce d'une rechute, male une
method'une bouteilio veulement autie ar
clolgner Je danger et je mu suis
has $018 wa

Many E. LI%a,
ery bor, Val,

——

AUX SOURDS

Uno personne guério de surdité et d'un
bemetonnement dans la tête datant do 23 sus,
par on rende sisnple, ebVorhe is recetie de
ce romèdeà torte porsonne qui s'adressera à
Niciioison, w : ae Ren Jean, Montreal

TN JEUNE HOMME de plusieurs années
+ d'expo rlence, demande uneaplotcomme

 

 

tanene de livres, Connlssance te des
doux anges. Len muelirures références p£
certificats sur demande. 3 red. AF.
buresu dela Frese. wn

AIBON DE COGWAC deinando voya
gous ot Teprosenian! pour i “sie de

rire dave, Remises svantageuses.
He© postante, 8 Cognac.

any

  

Jones ens

Vieilles Gens

Têtes Chauves
GOUTEZ SANS FAUTE LES

KICKERS
THOMAS LIGGET

À us MAGNIFIQUE KTALAGE de NOU-
VEAUTÉS en fait de

TTAPIS
Pour ce vrintomps ct ragoit des com.

mandes pour liveaison plus lard.

 

Ridoaux,
Prélarts,

te., ote.

EDIFICE GLENORA

FAMILLE SANS NOM (Récita doa prinel.
paux faits de l'histoire du Canada). par
Jens Vnaum Grand iniHustré de 83
Kraviire ot d'une carts coloriée © Cours
ue Saint Laurent.“ Broché... set

SENS DESSUS DESSOUS etLE CHEMIN
DX LA FRANCE, parle mein, grand
ind, illustre. broché.0.82.23

XV VENTS A LA LINRAIRIN

J.B. ROLLAND & FILS
6 à 14, rue Saint Vinoent

i" MONTREAL  

THEATRE ROYAL !
Spannow 5 Jacous,—Direetewrs

Semaine commençant Landi, Ie 17 Mase
Apres-midi et soirée

OLIVER BYRON, ispopulaire comédien,

Across the Continent!
Excellente Com , lolls décore,
Admission : 10, 30et 2conta, iri
pt 0otapatra. 1 de la salle ad maguaia

New- acques.

Laine sairsate : ThPsSohne

“ CONNAIS-TOL, TOI-MÊME
Le fameux M vos Optiquen.Beet

ues en Otre

DU DR HEIDEMANN
Pour la première fois A Montréal Onvert
tous de 10 fire a.tn. à 19 heures Ahoe Su Jacques. coin de la vus
pour

 

  
  
   
a4 =Papacy

GRAND DERBY SWEEP
DE CARSLAKE

$50,000.00
{or chevaliqualre prix) 83,080 chao... .§12.000
se » “ 000 Le
3e “ © « 81,400 « Ÿ 4,000
Autres partants {divisés également) 8.000

ee … 416,000Non partents... . .

10,000 billets, $8 chaocun
237 clsevaix Inecrits (é prix chacun) 965 prix

Lo tirage îtou à l'arsenal des cnrs
“re ort Le a al 1009

Courses lo 4 Juin.
Réunltat dos courses communiqué par la
lie aux souscriptours de la campagne.
ix pour cent déduit des pri

irosse : Prop.
Roque

, CA Le
Mausion House, 831 ruo Saint Jacques,

Cigarettes Turques
HAREM

—ET

YILDIZ
Les plus belles marques sur le

rnarché.

FAITES-EN L'ESSAI
AVI

SAMBLEK HP (CIALE des potion
vouparnie d'essuren -

iC 1) NE du Canadavues You a reat
com No 11ru ut JacMontréal RAMÉDI. lc. shine our de Mare

courant, & midi, vuur l'électius du trois diveu-
tours st le péxl t des affaires de la cot:

Une
naires

parnie en général.
1æa livres de transfert de In compagh ne

eeformds Jusqu'apr:s l'assem! jale
nérale,

dar ordre dus Directours,
WILLIAM SMIT

sec.’
Montréal, 16 Mare1800. 13 4

mations contro la wuocestion do fi

En TESAfe Sehnroy, de

Le

cité de Mont! sont requises
du les aiireaser, diment atbeetdes, & la sorimi-
née. et toutes personnes endottées envers Lu
ite wucvumsion mont reqtilses do payer leurs

comptes àis

Foi PERSONNES qui ont des récis-

12

50
BUSAN F. CARBON,
Exécutrice testamontaire.

ne Saint Antoine,

 

3

AVIS PUBLIC

SUCCESSION PHILIBERT GIGUERE

faches que Je, ocussigné, ni élé, ce2
notoué curateur à la succession vacants de
feu Philibert (fquère. en son vivant plom-
Lier, de la cité «de Montréal, st que j'ai com.
tonce à administrer les affaire dobn dite
ancovasion, ot lea creanciors du dit Philibert
Giguere sont, par loa prérontes, fade n'a

x jours dedresser leurs réclamations dans
cetlu date,
Montrval, 17 Mars 190,

W. ALEXK CALDWELL.
Curate!

Bureau de Caldwell, Tait & Will
43 rue Naint-dacrement, Mont:

 
 

ur,

103$

Province de Québet,
District de Montreal. }
A Vis PULLIO est par le propane donné

ue Juul, le Vlogt-i pllétie Juur du
e Marn Courant a dix, beu e

Suite on Détudo de Hire Léon Foret.
otaire, dans In vile de Lachine, dans lo dit

irtréot de Montréal, ll sora tenu ane sagen.
Liée des pareuls et créanciers de feu John

Peterson. on son 5: ant vavrier-méranicien,
dels dite ville de Lachine, décede io qua-
triéme jour d'octobre dernisr, 1884, dnteatal ol
wane lalssor d'hé1'iors corsus en cette Pr
vince, aux fius de nomuier an Surateur In

tasliel

  
 

successiun vacaute du dit feu Job recht,
à La requête de Ambroise Major, r, de
la dite ville de Lachine, l’un des créanciors

tasàLachine,

ce

dixseptième jour de0106 A ne, ce dix-sel je jour
Marsmil huit coutquatre-vingta

AMBHOISE MAJOR,

162-2 Par L Foncer, N.P.

Nouveautés eo Paplors Pelnts

(TAPISSERIES)

200,000 ROULEAUX
aw roussignén vionnent do recrvoir un ma:

Eaifiquo assortiment de Tapisseries pour In

roux, walla uo juanger. ci mubros à fumer,

nsages, chambres de bains, etc, el "
Manton prix de * ’

20 à 50 centins ie rouleau
aveu bordurme assorties à chacunde ces paniers

Le quatres ull

y

à dansl'es
plot de aefonisseries, vest quallespou’
yen étre Iavées sans qu'il soît

© do les faire vernir,
Len dosains en sont très variés et d'une

exacution qui nu laisse rien À désirer,
Commo toujours, l'assert $ 1e plus

considérable, lo plus v: et le plus
irastiniAi

  

 

 

Bordures,
new, Moulures, Coins et Centres pour pla-

fonda, décorations ote.
Les prix d'une certaine quantité de papiers

vendus à 7. Bot Pcentius ont été réduits au
prix uniforme de Acts,

dessous duCoupons vendus

4

pute prix

Uno visite cat respectucusement sollicitée.

FABRE & GRAVEL
1619, Rue Notre-Dame, 1619

‘Téléphone Bell No 1865

A LOUER
Maison No 36, rue Cherrior, chauffée à l'oau
haude. s'adresser à

M. bn DÉLLKFEUILLR,
18417 M rue Baintnoques.

A VENDRE
ie "MANOIR PTPH ia

nte

mesJour Lord ie. Belles duper:
jardins nugniligues, ombragés d'ae-

te Tiere dia toute enpiêce, ote,

Pour los comditions. wadresser aux Nel
jouses les Baines Nomads Jésusetde Marle,

fochelege. lootréal. 10:00

HOTEL DU CANADA

A. ©, BABOUREN, Propetétaire.

Coin St Gabriel et Ste Thérèse
MUNTREAL

es luna à 866 ont LtmelàMons  

VENTES PAR ENCAN

PAR MACKAY & PARDELLIAN

ENTE DUNFONDS DE MANAUS

Dans na FAILLITS DE

 

AMBROISE MOUSSETTE,
Chapelier of Manchonnier,

1884, RUE NOTRE - DAME

Le soussigné vendral'eucnn,

Vendredi, le 21 courant,
A trols heuresde l'aprie-midi le fonds de

 

Le tout sera vendu en bloc à l'adresse ci-

On pent examiner I oicouldplus souples—
JOHN FU , ourateur.

sr. LedassVague.

MAC11500 ACKAY & PARDELLIAN,

Par BARTON et McDONALD

PORTANT,POUR,REREAURA-
Fonds deds dorananoroute ta re A. BELIVEAU

, Nous avons regu instruction de vendre à
l'encan, en bloc ou en lols au gré des ache-
teurs, 08 restaurant de er ordre aver
fui: son contenu,site au No 1566 rue Notre
Dame.Joudi le 27 mars, à 10 bou-

Le mobilier et garnitures sont de le meU
leure qualité et proagite aeufs comprenant

où verre auglais, ray et, vn bois
lu rose, poipes à bière. ci lon, vorres OF
nements, liguenrs, cigares buffat cn nuyer
noir avec dessus en marbre, tables et
desalle à mangor, tapis, prélartes,
rallongeon10 or noir, Louteanxot four

e pacieu
poele pour eux ancl]ors, reefer
tantepate lea do cuisine, verrerie,

ote.)vie,
Voici la plus belle oconsion qui ait été of-

forte depuls des snndos pour w'assurer une
macala[5 antes, wltude dane

clients dePremiereclass. uentes par ces
in vendre. en temy loyer

de Votatiimement me ps, le ball à
+, E. EMILE DEÉLORIMIER, ourateur,

BARTUN & MCDONALD,
181-1 Encanteurs.

Vente pariautorité de justioe
t vendus anx enc ERCREDI,

le IXIEME jour Peu prochain.
1800, à onse heures de l'avant-midi, au bureau
de J. CRADOCK S1M1B0N &CIR, encanteur.
on la nite de Montreal, Jes immeubles cl-apres
dessrite dépendant do la sgmrunauts de
ennquia suite entre fen au SINPEUN,

vivant charpentior ht, T,
dola otede, Mon! 8 i jo podApCa.
usnos, pouse, savoir:
le Un emplacement «sant front sur la rue

Haint-tionrge, en lu cité de Montreal, fore
‘mant partie dd jot numéro cinguent cinquante
quatre du plan etlivro de rouvol oMciels du
quartior Saint-Laurent, de la cite de Mont.
ren). mesurant quarante cingpieds eing

pounes « © largeur sur soixante

ef

sept piods
de profondeur : borné eu front pat la rue
Kaint-George ; «n aerlère, au sud-ouest, pat le
roste du dif lat ofirlel : du rote aud ost par lo
lot vittciel numero cing cent cinquaute cng,
rt du côté nord-ouest par un jM«sage Te

 

 

de huit plods et six pouces de largeur, =
Ment ie die amhincernent du lot oficlel pu-
meeo ving cent cinquante trois.
Zo Un emplacement ant front aur iarie

Anderson, au lu cité de Montréal, étant le ré-
sidudu dit lot offfciol numéro ring cent etu-
quante quatre du quartier Saint-Laurent;
mesurant quarnate-nouf plods et nenf pouces
en front, environ quamnte-cing pieds et cinq
poucesousarridre.amr une rocondeur d'env"

aol et Ti 3 cb nen uoes.

Kt borne en front per la rue Andorden (et
arriére, au nord-est, cutte part! ré dic
foi No het olddomun décrite: Aucôté nd-net
parle lot nfflciel ramétu cing cent cinqueutu-
cing, et du côté norduuest. partic par lo lot
officiel numéro clung cent rinquante-trois. et
partie pur le passage miloyen, avec les mal.
ona dessus érigéos, Jo tout musure
otplus ou moins,

ur lea conditions de La vente
hlement, wadrower à J. Cradoc!

termesde
Bimpeou

MARLER, MULENNAN & FRY,
N Notaires,

| Kdifics ‘ Standard"

 

BE VETEMENTSÀLÉPRENNE OF LE
Fabrique et tm:
dunes et nm
vaux, Draps pour
turen of enfants, U

1787 et 1791 Notre-Dame, Montréal
‘Téléphone Bell 1408,

TAPS, PRELIATS,LINOLEUMS, RIDEAUX
Vonant d'etre regus los steamers

Vaucouver et Sarnia

23 balles de tapis Bruxelles, tapis-tapis-
werio,ete.desainn et nuances duus le dernier

at. Preiaris de fabrique auglaive, do dif
renten largeurs ei qualité: iment

lo Jarts améri-vemsidérable do Linolenms.
mel Canadiens, vt Linoloums,

telles de Nottingham, hroderies suis-
acn ot rideaux de dentelle t:51 tiques, tapis
da touspr plano, de foutu: grandeurs et

ous x
Assortiment considerable de Nappes et

Servtottes cn tuile da: Di
rrée of. avals.Dogbyn, lé forme ronde.Tropieds de Marsslile, couvrepieds deCou:

toilette, cuuvrepieds Albaurbre,
oliss

  

   

R Cotons de «différentes largeurs
pour draps de lit. 'Tollew et votuny pourtales
d'oreitiers,
Basnie-mains pour salle do tains, cham.

bres & couciice of culetne,
Nun's Says, colons pour tabliers et étoffes

Durante,

Entrepot de Gants de Kid Francais
TABLE EX 1877

THOMAS MUSSEN
1008, 1008 ot 1988 RUE NOTRE-DAME

pis, Prelarta, LincléuaDeNouveautés,
etc, on gros elon& Bill

  
wa
=

GIBB

&

CIE
Ayant rocu leurs marchandises du

printompe et d'été en fuit do

TWEED, ORAP ET MERGERIE
Ainsi que des patrons do Poole: pour habille

loments, invitent

l
o

public & les visitor.

LES BÉBÉS QUI PLEURENT
Len bébéa pleurent pare nt'llx sont ronf-

franta. Leurs petites gencive. sont enfiain.
Miées ot is mont plus OÙ Moins Bévreux, i
vous leur rautgnr du sou us don |

tern Eloctriques Norman on
Dentition, vous ronstateres auesitot un
changement remaryiable por lo mienx,

leurs sonffrancescessernaLet ilae produire

une amdllorationsensihle dans iatat do lene
santé. Demandes les Colliers do Norman,
n'en uorqpieson d'autre et vous sert eg.

tistait. Prix,

8

cte. 184 aAËl

Boeuf|BoeufI
Derniere chance pour un pRapre homme de

se procurer tin bon quartier de tent

À quatre (4) cents la livre

Venes immédigtoment, | Laon

q
a
t

presque

peteCi

WEILEMES
Filets de Pore

Filets de Bœuf
(Une spécialités

AT13, RUE SAINT LAURENT

 

     

 

   

JAMES COOPER
IMPORTATEUR

Balls dncier. plaques d'attache, éerous

de Ralls, Fiches, ste

AGENT POUR

Chas. Cammetl & Le Usines de
fer, Crelopesd ack Angleterre.

opRenAnein
Acler pour Gutils et Drilis

Rock Drill Ce. Fabricsals 48
com ru à air ot

Tles an général pour mines et cnrrières,

Ontario Wire Fencing Ce. Treillis pour
clôture.

SAINTS,
B. P. bette 1808

~DRAPERY, SAVINGÀ CIE
oiTRETL
d'annoncer à leurs clients qu'ils sont maloter
es vtaiide duntournouvel éaolissement,

RUE SAINT LAURENT

Ces messieurs sont ac’ tellement en état4
zénondre avecprow titude & Loutes commens
des qu'on vo: lotr congler,teks
Couverture, Plomberie et pose drass

 

eat chaude.
Cea momionrs remordent la putllo de l'ene

couragoment a i4en voulu leur desmet

durant Le dern au: ot comptent
t duress Jsur lo mêtue encourne neh

présente.

  

de RUA

Nap. LAPORTE
MANUFACTURIER DE

FOURNEAUX DE CUISINE
ATATÈME YRANÇAIS KN FER B4TTO

Aussi pour familles et hôtels: Couchets
tes en fer, Portes de Voûtes et toute

eapècte d'ouvrage eu Fer

813, RUE LAGAUCHETIÈRE
MONTRÉAL

_Unavidte ostsollicités

A. SICOTTE & FILS
Ferblantiers, Plombicrs of Ourriore dong

les Appareits à Gus

Poseurs do Fournalss & alr chaud, de
[poires, 2. Cabincta., et couvrours en
lane, Tole Galvanisés Conducteurs

Tuysux meétaliiques, eto.

33t RUE ST LAURENT
MONTRÉAL

F.X.CREVIER
A transports sa pince d'affaires an

NO 302, RUE CRAIG
7. X. Orevier, plombier, couvreun

de corniches on tôle gulvaninée, et
d'apparcile de chauffage à eau chaude, ste,

licito toute cominamin Pourcou vertures,
ploaiberis et apparcit du chau outre

soinseule pere exécutés BTu0

# X, CREVT
308,ie

Fonderie de Cloches:
A L'ACCORD PARFAIT

BOURDON,CARILLONrents Charpentese

ainets 7 aide rendant . cochant ‘facile |

volée. EEonarise doeaear

PAUL & Cu. PROUOT, & Douas (Nerdh |
Agont à Moui réal :

J, T. SCANLAN,
133 98,rus Saint Sncrement, à

VENTE EXTRAORDINAIRE |
De 30,000 rouleaux de Tapls=

serio anglaise à l'huile ot sae
nitaire. Tapisseries amévi=t
caine et canadienne.

(Grand choix de bordures depuis org
en prob Chen lav

O. CAUOHON.
—- MARCHAND DR—

FERRONNFRIEA, FRINTURES, HUTLES,
VERNIS, PINC! ?ECTe

315, Rus Saint-Laurent, 318%
MONTREAL

P, 8 Todt ony: en TPeinturos, Blmga Tapismer,fe“oe exdonts rar
plita const delist ct & den Jr tase niodlérée,
Télophoue 1621, 18-1

BOISDE SCIAGE.
Bois ssc pour assemblage,

Bois de charpente,

Cèdre rond ot poteaux sciés,

Gros tot de bois préparés

Bardeaux, Lattes, etc. '

2,000,000 pds madrier 3 POR
Un grand mwunlin tant auclos

CHER

1. PREFONTAINE
Coin des rues Napoleon et Tracy

Te long du Canal,

Téléphones: Boll, 1485: Fédéral ven

À. HURTEAU & FRERES
MAHCHANUS DE

 

BOIS DE SCIAGE.
92 Rue Sanguinet

vorSE
___ Téléphone 18,

CLOS ransdn Granane
\ ‘Telephone Li .

BOIS DESCIAGE
0, DUFRESNE Jr. & FRERR

2388 Rue Notre-Dame

BASSINS LU CAN:AaPiro de LA M08 OUR

mébaat,
PESTEARETEEMOTTE| seleriesd South Durham P.Q

à



 

 

TELEGRAPHIE
PARLEMENT“FÉDÉRAL
CHAMBRE DES COMMUNES

OTTAWA, 19.
La séance est ouverte à 3 heures.
M. CURRAN demande qu’on lui

tte de présenter un bill con-
cernant la compagnie du chemin de
fer le Grand Tronc.
M. O'BRIEN objecte ls ciauso aû-

torisant le Grand Troue à arrêter
des conventions avec certaines
autres compagnies de chemins de
fer ut appelle l'atiention du comité
des chemine de fer sur cette clause,
qui ne devrait pas être acceptée

de honnes garantiec.
ei BNRUERON, comme président
du comité des ordres permanents,
répond qu'il s été démontré, que los
intérêts de tuutes les parties inté-
ressées seraien: aauvegardés. Ia
semaine dernière, le cumité 8 ac-
cordé les mêmes privilèges à la
compagnie du Pacifique, et il est à
espérer qu'on agira avec justice à
l'égard du Grand Tronc.

» BAIN (Wentworth) dit qu'avis
de cette mesure aurait dû être don-
ué avant aujourd’hui.

Sir Hector LANUEVIN appuie in
motion. Ou peut pourvoir Àce que
les Intérêts de toutes les parties in-
téreesées acient eauvegardés et dé-
créter que cette mesure devra être
sanctionnée pur les deux tiers des
actionnaires. *
L'houvrable M, BLAKE objecte à

ce que des Lila p:ivia soient pré-
seutés à 11: periodc aussi avancée
delaéession. Il voudrait (pue lu lé-
gislatior concernant les bills privés

 

Soit partagée cnire les deux cham-
bres afin de hâser l'expédition dus
affaires.

Sir Joby A. MACDONALD approu-

 

V6 ve projth vondrait sussi que
le séust sot chargé dela législation
privée utu d'ubrSger ls durée de la
wssion du paricacnt,

Rir Richard BTWRIGHT est d'o-
Pinion aire tons les bille privés de-
Vruient “irc © caminés par desjuris-
consniLes svant d’être adoptés.
Après des observations de la part

de quelques autres députés, le bill
patdéposé et lu pour la première

M. Gizot'ARD propose queles do-
ouments concernant les accuss-
tions portées cunire M. Rykert
soient Imprimés pour l'usage des
membres dv cette chambre, tel que
de comité l’u décidé ce matin,
Adopté.
L'honorable M. COLRY, en répon-

se à M. Guay, dit que le contret
r poser dos bou entre Qué-
et Montréal à été sdjagé la

compagnie Sincennes et AlcNaugh-
ton, de Montréal. Le gouverne-
Mmentn’s pas encore décidé si un
Pilote seruit chargé de surveiller la

de ces boudes.
M. CHARLTON demande copie de

B correspondance échangée entre
’inupecteur des postes à Québec et
le département ? Ottawa, au sujot
de la destitution de Mlle Maybee,
Qui avait été nommée à un cmpio
au bureau de poste à Québec.

Sir John A. MacDOMALD dit que
vu que les jourui«ux unt fait beuu-
coup de bruit au sujet de cette af-
faire, 11 ne s'opposera pas à cette
motion. Toutetois, pjoute-til je
ferai remarquer qu’il ne convieut
pas de discuter ici un fait qui n’est,
après tout, qu'une question d'ad-
apinistration, relevani d'un dépar-
tement. Ce n’est point \n prutiquo
suivie en Angleterre, où ia chambre
des communes est un corps légisia-
tif et non administratif. Cepen-
dant, vu qu'on a fuit tant de bruit
au sujet de cctte affaire, je crois
qu'il est opportuu de faire conuat-
tre tous les faite qui s'y rattachent’
M. CURRAN demande un rapport

indiquant combien & coûté la cons-
truction du paluis de justice de
Montréal et quelle nomme à éié dé-
pensée puur réparation, chaque
tanée, jusqu’à la Confédération.
Les avocats du district de Mon-

tréaul, dit-il, se plaignent de pn.or
de trop fortes taxus pour len! c-
tien du ce palais afin de créer des
revenus au gouvernement de Qué-
beo et ile désirent connaître lea
faits qui se rattachent à cetteques-
tion.—Adopté.

AM. CHARLTON demande un état
indiquantle nombre de concessions
forestières accordées parle gouver-
nement depuis le ler mare 1885, le
nom des pérsounes À qui elles ont
été acoordées, leur étendue, si elles
ont été accordées au plus haut en-
cChérisseur, ew.
M. DAWSUN nie avoir jamais de-

mandé qu’on lui accordät des con-
cessicns forestières, pour sou pru-
pre compte, comme M. Chariton l’a
prétendu ces jours derniers.
Dans le comté que je représente,

dic-il, il y a plusieurs marchands de
bois et généralement ces inarchands
s'adressent À leur député pour ob-
tevir des concessicna forestières. Je
déclare, sur l’onir, que depuis
queje suis membre du parlement,
je n'ai jamais aoheté de concession
oreatière pour mon propre compte.
M. CHARLIUN lit une fiste des de-

mandes que M. Dawson a faites an
nom d'autres | ervonnes ot dig gull
n’a pas ln motudre intention d'im-
uter des motifs de corruptiun à
honorable député.
Sir John À. MACDONALD dit que

M. Chariton peut rétracter aujour-
d'hui ce qu’il à dit l’autre jour,
lur-qu’il accusalt des membres de
<utte chambre, excluant, uaturelie-
ment, ceux de son propre parti,
d'avoir demandé des concessions
forestières dans le but de spéculer,
mais il est facile de deviner le but
de l'honorable député: 11 veut, tout
simplement, faire du cupital poli-
Mque et il cherche à faire croire au
ublic que les membres du parle.
ent ont abusé de leur position

pour obtenir des faveurs du gouver-
tement.

L’honorable député ne fait que
répéter l’accusation qu’il à portée,
un jour, contre l’hunorable M, Tho-
mss White, dont la mort à été si
déplorée, et 1] répète cette accusa-
tion afin de chercher à jeter du
discrédit sur lo nom de M. White,
Je remarque que M. Charlton aomis
un nom qui était sur sa promière
liste, celui de M. Dalton McOarthy ;
c'est probabletuent parce qu’ils tra-
vaillent de concert pour créer une
agitation qui est pleine de danger
pour le pays.
M. UHAALTON Cherche À se Justi.

er ot déclare qu'il avait oublié ies
#xplications astisfaisantes données
par feu l'honorable M. White.

ll critique la pol tique du gou-
vernement au suje de l’ndminis-
tration des terres c : la Couronne.
Sir John A. MActx SALD replique
t'une discussion mr Ia politique
lu gouvernement relativement à

l'administration des affaires au
Nord-Ouest demontrerait quetM,

 

Chariton est complôtement dans
Perrear. à '

gouvernement peut donner les
explications les mesatisfaisantes
au sujet de la politique qu’il a sui-
vie à l'égard du Manitoba et des
territoires du Nord-Ouest.

motion est ado .
Sur la pro sitionque le bill dé-

posé par M. Taylor concernant les
agés par conirat pour veuirtra-

vallier au Canada soit lu pour la
seconde fois, l'Orateur, étant inca-
pable d'obtenir une expression d'o-
pinion de la Chambre, déclare ls
motion adoptée. -
Sur ce, sir Richard Cartwright se

lève et demande que la question
soit mise aux voix.
L'honorable M. MITCHELL 60 pro-

nonce contre le bill,
Sir Jobn MACDONALD quoique

n'approuvant pas le principe du
bill, dit qu'il est nécessaire d’avoir
les renseignements les plus com-
plets sur une question de cette im-
portance. Bi nous n’adoptons au-
cune mesure GC ns un cas comme
celui-ci, les classes ouvrières se
considéreront lésSes.

Sir John propose que le bill soit
lu pour la forme etqu’il soitensuite
renvoyé à un comttéapécial. chargé
de s'ouquérir des désavantages que
la loi américaine impuse aux habi-
tante de ce pays. Une telle procé-
dure aura certainement de bons ré-
sultats. Une fois que le comité auras
soumis son rapport, nous Ferons
libres d'agir suivantque lus intérêts
du pays l’exigeront.

Sir Richard CARTWRIGHT désa)-
prouve le principe de ce bill qui
implique, dit-il, une politique de
représnilles à l'égard des Etats-
Unis. Cependant, il est d'opinion
que cette mesure devrait ôtre sou-
mise à an conilté spécial. I vou-
drait que le Canada eut un repré-
sentant à Washington.
L'honurable M. BLAXE est d'opi-

nion qu’il serait regrettable d'affir-
mer le principe du bill, parce que
1e seulfait de l'adoption en secon-
de délibération créerait une mau-
vaise impression aux Etats-Unis.
Buivant lui, il ne seralt pas oppor-
tun do soumetire cette mesure un
comité spécial, mals la nomination
d'un comité qui serait chargé d’é-
tudier la question à fond produi-
rait un bon offet.
M. Blake émetaurai l'opinion que

le Canada devrait avoir un repré-
sentant diplomatique à Washing-
ton.
M. MiLLs (Bothwell; ne pense pas

que ls nomination d’un comité spé-
cial puisse régler la difficulté. 1
est probable que la loi américaine
sera modifiée, en tant qu'elle s’ap-
plique an Canada, et il vaut mieux
attendre ce que le congrès des
Frats-Unis décidera.

Sir John MAcLONALD dit qu’il est
important que le parlement déclare
ce que l’on pense ici de cette loi
américaine et le meilleur ni. yen
d'exprimer cette opinion c’est de
soumettre le bill A un comité.
M. MuLLOUK div que dans un cas

commecelui-ci] vaut mieux avoir
recours à es négociations diploma-
tiques qu'à dev mesures de repré-
suilles, . ‘

TAYLOR propose, appuyé par
M. Mokay, que Îe bill noit déféré à
un comité spécial composé de MM,
Colby, Mitchell, Girouurd, Lépine,
Weldun (Albert;, McKay, Mulock,
Mills (Bochwell,, Ferguson, Wilson
iin), Daly, Davis, Karle, Welsh,
tlmour, MeDougall (Pictou), Mills

(Annapolia) ot Taylor,
MM. Mills et Mitchell refusent do

faire partie du comité parce qu’ils
n’approuvent point le principe du

ill

 

  

Sur la proposition de sir John A.
MACDONALD, les noms de MM. Mills
et Mitchell sont remplacés par veux
de MM. Brien ct Lister,
À six heures lu wéance esl suspen.

SEANCE DU SOIR
Quelques bills sont lus pour ln

troisième fois, entre autres les sui-
vants :

Bill pour accorder certaine pou-
voirs la Compagnie Manufactu-
rière de Chambly.

Bill pour amender la charte de la
compagnie ‘Dominion Mineral Co.”
M. CABGHAIN propose que le bill

concernant l'indépendance des
membres du parlement soit lu puur
la seconde fois,

11 est décidé de déférer ce bill au
comité des priviléges et éluctions.
M. CHARLTON propose la seconds

lecture du bill pour amender de
nouveau l’AcLe concernantles élec-
tivns fédérales, chap. 8 des atatuts
Tevisés du Canada.

Sir John A. MACDONALD dit que
l'honorable député n accusé tous
les gouvernements de corruption.
D'après les dispositions de ce bill,
tout député qui combat le gouver-
nement au pouvuir peut faire toute
sorte de promesses, mais un député
qui appuie le gouvernement ne
peut rien faire pour ses commet-
tants.
Ce projet de loi est absurde

ajoute sir John, et Je propose qu'il
soit renvoyé À six mois.
Le bill est refeté sur un vote de

103 contre 60,
La séance est levée à 10,86 heures,

Législature Provincial
ASSEMBLELEGISLATIVE

 

Quenec, lv.

La ééance est ouverte à midiet
dewl.
M. FLYNN attire de nouveaul’at-

tention du gouvernement eur la pé-
tition du curé et des habitants de
Saint-Ephreimde Tring, comté de
Besuceo, qui demandent Au gouver.
nement des secuurs,ayant été ruinés
par les tempêtes, Le gouvernement
se contente de leur fairo des pro-
messes. Est-ce parce qu’ils ne sont
par représentés en chambre par un
ami du ministère. N'ont-ifs pas
autant de droits ’Rux secours du
gouvernement que les habitants des
comtés de Laprairie, Chambly, Ot-
tawa et Buulanges ? lours pertor
s’élèvent & environ $100,000, Le
gouvernement attend-tigue ces cui.
tivataurs soient forcés de prendre
le chemin dea Etats-Unis ?
M. MERCIER dit que le gonverne-

ment ne peut pas venir en aide à
tous ceux qui souffrent des pertes.
La séance est auspendue.
A deux heures … chambre se réunit
de nouveau.
En réponse à M. Mclutosh, le guu-

vernement dit que le voyage en
Europe de M. Garneau et Shohyn,
l'automne dernier, à coûté à is pru-
vince $4061,
M, FLYNN donne de longnes ex.

plications sur lea difllcultés surve.
lues entre les habitante des îles de
la Madeleine etl'agent de M. Cof-
finet un comité est nummé ur
examiner Les titres des habitants de
ces Îles.
M. MERcIER dit que le gouverne-

ment à déjà fait preuve de bonne
volonté en nommant quatre com-
taissaires, à différentes os
ainsi qu'un comité variesot

op tard maintenant pour nommer
un autre comité. Que l’on laisse
l'affaire à 1a décision du gouverne-
ment et il s'en occupera. Le pre-
mier ministre proposes un amende-
ment dans ce sens.
Nak BLANCHET sucoède à M. Meor-

cler pula M. Gagnon propose un
sous-Imendement jouant à l’a
mendement quelques paroles flat-
teuses à l'adresse dugouvernement.

SEANCE DU SOIR

M.RINFRET propose la seconde
lecture des amendements faite par
le conseil législatif aa bill pour
amender les lois concernantla cor-
poration de Québec.
M. PELLETIER propose que la

Sme clause suit supprimée.
Le bill eat adopté sur division.
M. FouksT propose la sec

lecture des amendements faits par
lo conseil législatif au bill pour
amenderl'Acte 6 Vict., chap. 8t, in-
corporant le Collèga des médecine
et chirurgiens de Montréal.
M. CHAMPAUNB propose que la

proposition suit renvoyée a six
wofis, vt cette motion est adoptée
par un vote de 26 contre 24,
Les amendements à la motion de

M, Flynn con: ernant les Îles de la
Madeleine soul mises aux voix.
Le sous-aniendement est adopté

par un vote de 35 contre 20 et l'a-
mendement, tel que modifié, est
adopté par un pote de 35 contre 81.
M. FAUCHER DE BAINT-MAURICE

demunde copie de la correspondan-
ce touchant le projet d’érige- un
monument à la mémoire du uiajor
Short et du sergent Walback, de la
batterie B, qui out perdu ia vie lors
de l'incendie de Baint-Seuveur.
Adopté.
M. LEBLANC demande cople de la

correspondace touchant ls vente
par le gouvernement de certains
ota de terre situés À Hull à Wil-
liam George llurdman, de lu dite
ville de Hull,
Après quelque débat, la motion

est adopLée.
Le bill concernant le droit de

vote, la confection des listes élec-
torales et pour amender la formule
du svrment est adopté par un vote
de 30 contre 20,
M. DISCHESNES (l’Ilet) propose

In troisième lecture du bill pour
smender l’article 2320 des statuta
revinés, fixant le domicile desjuges.
M. BERNATCHEZ propose que le

bill soit renvoyé À elx mois.
Cette motion ost rejetée

vote de 3 contre 21 ot le
adopté su- la même division.
Le bill déposé par M. Hall pour

amuender la loi des licences est
adopté.
M. MoINToait propose la seconde

lecture du bill pour amender les
articles 561 et 518 du code munici-

ar un
ill est

pal
M. GAGNON soulève un point

d'ordre, mais M. Mercier dit que la
question est si importante qu'il dé-
sire l’étudier lui-même. En consé-
quence la seconde Îlesture du bill
est remise À plus tard.
M. GAGNON prapose la seconde

lecture du bill concernantles inhu-
mations. En comité, il propose que
la lère clause concernant les ca-
veaux soit supprimée.
Vu que cette proposition soulèvers
probablement des débats, à la de-
mande de M. Mercier, la question
est renvoyée à demain.
Le bill de M. Cameron pour

smender la loi des licences est re.
Jeté, eur devision, du consentement
de M. Cameron.
La séance est levée à 12.45 heures,

DERNIÈRESNOUVELLES
CANADA

BATAILLE FATALE
HALIFAX, 19—Ueo, Ellis, âgé de

70 ans, à l'asile des pauvres, s’est
battu ce soir, avocun autre pen-
sionnaire et a recu plusieurs coups.
Quand lea combattants furent sépa-
réa, Ellis s’assit sur un lit durant
quelques niinutes, puis tomba en
avant eur le plancher.On le ramassa
et l’un conatata que le malheureux
était mort.

LE DEFALCATAIRE DAVIES
Quirke, 19—MM, H W Powis,Ma-

son, de Londres, et Graddan, ancien
teneur de livres de Charles G. Da-
vles, le défalcataire, wont revenus
de l’Etat de New-York. La semai-
Le dernière ils ont eu une entrevue
avec Davies à Suspension brid
et sont rentrés en possession
livres de ce dernier.
Recherches faites on est mainte.

nant certain que la somme détour-
née est beaucoup moins élevée qu'on
ne le croyait.
MM. Bryant, Powis es Bryant ne

perdent pas plus de $30,000 environ.
lnis d'autres maisons éprouveu
des pertes plus considérables.
M. John Welsh à été nommé cu-

rateur, et MM, Powis et Mason ine-
pecteurs.

L'AFFAIRE DE AAINT-RAYMOND
--M, le coroner Belleau & tenu une

enquête sur la mort des deuxjeunes
Livingstone gui ont péri dans les
flammes, commeon l’a déjà annon-
cée.
La maison qui a été incendiée,ap-

partenantd Robert William Livings.
‘vne, se trouvait au Bourg Louis,
suiut-Raymond, ct était bâtio sar le
taut de 1a Montagne,
Voict dans quelles circonstances

“€ triste coldent eat arrivé,
Vondredi dernier, Mwe Livinga-

tone quitta sa maison pour allor
chez le voisin, M. Willlamaon, à dix
arpents de là, y laissant ses enfants
au nombre de cinq, dont l’aîné était
â je de 13 ans, trie garçons et deux

cs.
Dans Ja soirée, ayant regardé par

la fenêtre, elle vit sa maison tout en
feu. Elle eempresss de se rendre
sur les lieux où déjà se trouvaient
plusieurs porsonnes du voisinage
essayant d'éteindre les flammes.
le plus vieux des enfants avait

réussi à se sauver avec deux de ses
petite frères, minis il lui avsit été
nipossible d’arracher aux flammes
ses deux petites sœurs, Violet Ruth
8anset Cérilia, 9 ans, qui périrent.
Une lampe que le jeune garçon

avait allumée dansla veiilée, avant
de se coucher avec aes petits frères
et eœurs et avait placke sur une
corniche de 4 pouces de largeur, à
6t6 in cause du feu.
On suppose que la lampe à fait

oxplonion en tombant ou que je feu
& pria À le muraille recouverto de
tapisserie.

ans tous les cas, quand le jeune
Rarçon eut connaissence du fou, la
maison était tout en fammes, et il
eut À peine le temps de sauver ses
doux petits frères.
Les jurés, 66 basant surles témoi-

grasse donnée, ont rendu un ver-
ict de ‘ morts d’asphyxie.”"
0 L'AFFATRE RYKERT
TTAWA, 19— comaté oi

de faire une enquête au orTe
l’affaire Rykert à si ce matin.
M, Girouard, M. P. à été élu prési-
dent, M. RyKert à demandé qu'on
lni permit de se faire re
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McDougall, ce gui lui à été accordé.
Il a été décidé de demander au par-
lement de faire publier le compte-
rendu des délibérations du coimi
Avec les documents parlementaires.
Le comité s’est ensuite ajourné À
v

LA PÈTE NATIONALE
—Les Canadiens de Lake Linden,

état de Michigan, se proposent de
<élébrer en grand Ia Saint
Jean-Baptiste. Ts ont invitépour
leur adresser la parole, eir À. P.
Caron, ministre de la milice, qui a
rorais d'assister À cette démons-
ration si ses devoirs officiels ne

l’en empêchent pas.
BULLETIN PERFECTIONNÉ

—Ilest beaucoup question d'ado
ter le bulletin breveté par l'échevin
Durocher et qui eat assurémentune
grands amélioration sar le bulletin
Qui sert actuellementA 1a votation.

LA FÊTS SAINT-JOSEPH
—La société Saint-Joseph, qui est

l'association de bienfaisance Is plus
considérable de la ville, a célébré sa
face patronale aveu bvaucoup d’é-
clat,

LES ÉCOLES SÉPARÉES AU NORD-
OUEST

WINNTPRG, 19-—La mesure radion-
le du gouvernement de Manitoba
abolissant les écoles séparées a subi
sn troisième lecture, à deux houres
ce matin, et deviendra loi aussitôt
qu'elle aura élé sanctionnée parle
gouverneur.
Ce projet de loi a été adopté par

un vote de 25 contre 11. Cing dé-
putéa d'origine anglaise ont voté
Avec la minorité, alléguant que le
ouvernement agissait avec trop
e précipitation et que cette loi ne

devrait pas être mise en vigueur
tant que la cour suprême ne se se-
ra p&s prononcée sur sa constitu-
tionalité.
Cet acte a’il eat sanctionné, aurs

force de loi le 1er de mai.

ETATS-UNIS

CHANGEMNNT DANS LES TARIFS
DOUANIERH

WASHINGTON, 19 les membres
républicains du comité dea Voieset
Moyens sont tumbde d'accord sur
tous les points nouveaux du tarifet
les réductions qui seront faites sur
les droits del’intérieur.
En ce qui concerne le Canada, les

droite sur'les bois exportés prr ce
pays meronts perçus d’ap les
tarifa existant. 11 y a une sugmen-
tation générale sur tous les produits
agricole.

MORT DE FROID

BRIDGETON, N. J., 19 —M, Jarvis
Schriver, un vieillard de quatre-
vingt-trols ans, demeurant près
d'ici, qui avait mystérieusement
disparu depuis samedi matin, «à été
trouvé mort de froid dans un sentier
condulsant au village.

INCENDIE
NEw- YoRK, 1K—Unincendie, dont

on ne connatt pas encore lorigine
exacte, muis qui à causé un and
émoi daus le quartier, à éclaté hier
matin vers onze heures et demie au
Webster Hall, la salle de bal bien
counue de la 11e rue Est.
L'alarme à été dunnée ausaitôt et

les pompiers n'ont pas tardé à se
rendre maîtres du feu. Toutefois
le plancher de la salle de bal a 618
partiellement détruit par les fiam-
Imes et les dégâts sont évalués à $5,-
000.

DÉCÈS D'UN JOURNALI8TE
CHICAGO, 19—M. Jounthan Young

Scammon, le fondateur de 1'Inter-
Ocsan, un des principaux journaux
de cette ville, vient de mourir. Né
dansie Maine en 1512, M. Sram-
mon est allé s'établir avocat à
Chicago en 1835, et, depris cette
époque, il a été l'un des hommes
qu ont le plus contribué à l’agran-
issement et à l'embellissement de

la ville.

FAILLITE D'UN MILLION
NEw-YokKk, 19--Jno F. Plummer,

le politicien et marchand de nou-
veautés que tout le monde connaît,
a déclaré faiilite aujourd’hui. Son
passifest d'environ un million de
Plautres et sou actif à peu près aus-
si élevé.

————
EUROPE

LA GUERRE EN EUROPE

LONDRES, 19— Le correspondant
du Herald à Rome écrit qu’il eat
autorisé à dire que le pape ne con-
sentira pas À agir comme média-
teur dans les négociations pour un
désarmement général en Europe.

LA DÉMISSION DE BISMARCK
BERLIN, 19—Dans sa lettre adres-

sée à l’empereur, Bismarck dit que
son grand âge et aa faiblesso aug-
mentant, le forcent & résigner com-
me chancelier. On presse l’empe-
reur de régler aussitôt que possible
la difficulté qui existe, en nommant
un successeur 4 Bismarck. Le com-
te Waldersee, qui est désigné com-
me le successeur probable doit par-
tir prochainement pour Vitalie.
BERLIN, 19--On s’attendait, de-
uls quelques jours, à la retraite
u prince de B smark dont les opi-

nions politiques au sujet des socia-
listes sunt diaméiralement onposés
À ceiles de l'aapbreur; male on
cworait utelle n'rurait lieu qu'a
près la confArenew.
L'intagonisme peraintant qui

esisto dupuis los éloutions entre
Pemipereur st is priuce provoque
une certaine inquiélude dans le
monde politique.

L'influence du comte Waldersee
semble grandir de jour en jour à la
cour et, par lui, le militarisme
semble repreudre ses droite sur
l’espritdu jeune souverain. De là
une certaine inquiétude qui s’est
manifestéee À ln Bourse par de
longues variations qui se sont fait
ressentir eur tous les marchés euro-

ns.
Un homme politique bien cunna

disait hier, en apprenant la retraite
du prince de Bismarck : * C’est le
commencement de la fin, place aux
jeunes!”
LONDRES, 19—La crise à Berlin se

continue, personne n'a encore été
nommé pour remplacer Bismarck.
L'incertitude de la situation atfecte
toute l'Europe. À la bourse ici, les
valours étrangères ont baiseé, Il
n'y à presque pas de transaction.
—Les rumeurs en circulation que

le comte Hatrfeldt, ambassadour
allemand ici, ot le comte Munster
à Paris et autres représentante di-
plomatiques del'Allemagne,avaient
résigné, sont fausses.

BERLIN, 19—Les dépêches de Pa-
ris de Vienne disent que l’on croit
dans ces villes que la résignaiion
d« Biemarck sménera lu rupture
de triple alliance.

LE SUCOBMAUR DU CHANCELIER
BRRLIN, 10—-Le géuéral Von Ca.

privi a été nommé Chapoelier de
empire.
Aujourd'hul, à la bourses, |

leurs sont à Lavaisous los ve-

GasetteBERLIN,19-18 No dit. quele æévéaal 2

Ansel 66 nommé pedsidont du mi-
Dietère prussion, Elle ajoule que le
comte Herbert Bisuzark porsiste À
sv démettre de ses fonctions de mi-
nistro impérial des affaires étran-
Fères ct qu'il sera remplacé dans
ces fonctions soit par Herr Von
Radowits, ‘ambassadeur allemand
A Constantinople, soit par le comte
Tou Hotzteldt, ambuesadeur à Lon-

BERLIN, 19—La lettre de Biemerk
couvre vingt pares.

Hier, t} à c1ors6 enr un ton
amical avec len délégués Italione À
la conférence ouvrière et I! a prié
ceux-vi de faire part de ses buns
souhaite À M. Urispi et de lui décla-
rer qu'à l'avenir, comme par le pas-
sé, PAllemagne et l'Italie œuive-
ratent la mame vole.

BERLIN, iM-Le général Von Ca-
privi ne remplira as los fonctions
e ministre des adalres étrangères.
Le Tagbdlatt a:nonce que le comie

Waldersée à reçu congé, par l'em-
pereur, comme chef d'état-major.
La mime journal dit que la dé-

mission du comte Herbert Bismark
à été acceptée,

LA COXPERENCN OUVRIÈRE
BERLIN. 19 Le comité du travail,

présidé par Jules Rimon, a‘eat pro-
noncd ee faveur de exclusion, des
fabriquue, des enfants Agés de moine
de douse ans,

LE RÉSULTAT DS GRÈVE
LoNDR:3, 10 Les manufao‘ ures à

Accrington ont été fermées rurcé-
ment à causo do la rareté du char-
bon, Ler rues sont remplies de
gens oisifk,
A North Midinnd, les patrons con-

sentent généralement à accorder
ciuq jour cent d'augmentation aux
ouvriérs.

PROGRAMME DU NOUVRAU
TRRÉ FRANÇAIS

PARIS, 19—Voici, plua détaillées,
les déclarations que le nouveau mi-
nistèren faits ls chambre des
députés et au sénai et qui consti.
tuent le promranmo do la politique
qu'il alitention de eulvre. Dans
ce programme le cabinet prend
Vengngesnent d'adopter une politi-
que d'action qui sera en même
temps une «uvre de conciliation,
LA tuajorité républicaine à ls cham.
bre des députés deviendra le pivot
des efforts dn gouvernement pour
protéger les intérêts moraux,indus-
tricls, commorcisux et écunomi-
ques du pays.

L'amélioration du sort des clas-
aes ouvrières acra l'objet d'une at-
tentiun apécinle. Pour ce faire, le
guuverncment soumettre à la
chambre den députés un projet de
loi autorisant ls création de monts
do piété qui avanceruient À des con-
ditlons plus faciles que celles im-
postes par les établiamements ac-
aels du mémo genre, et un autre
rojet de loi rendant plus pratique
’adminiatration des fonds publics
destinds ux wuvres de bienluisiu.
ce en province, Les lois scolaires
serunt appliquées de manière à ne
pas blosser lea sentiments roligieux
u penple.
Le budget, prérenté a4 par M.

Rouvier, gcra mirintenu dans toute
sou intégrité et le ministère se gar-
dera bien de compromette l’entière
liberté d'action dant jouira le pays
lors de l'expiration, en 1sVZ, des
traités de comnserce netucis.
En epplignant la récente lof milic

taire, lv gouvernement s’effurcera
d’obvier aux lucunvénients que pré-
sente l'interruption des 61 ad w pour
les jeunos genus qui se destinent aux
carrières profureiunnelles, scientifi-
ga ou coclésinstiques. Certains
tudiants pourront ubtenir l’auto-

risation de commencer leur service
militaire à l'Age de 18 ans.

LA POLITIQUE EN HONGRIR
PreTH, 19--A la chambre basse de

la diète hongroise, le comte de Nga.
bary a déclaré hier, que le nouveau
Oæbinet hongrois,prenaut pour base
le compromis adopté par l’Autriche
et ls Hongrie, en 18#7, continuerait
ia politique qui à été aulvie par le
gouvernement depuis 1878, ; com-
prie ie pucte «le lu triple alliance.
Le eubinet, à ajouté ls premier

ministro, adopters une polititue
évouomique ratiunelle et s’effc:cera
de développer le programmé du
parti libéral,
Le comte Appony, la chefde l'op-

position, à annoncé que son part!
soutiendrait, dans la mesure du
possi’ 'e, ie nouveau cabinet.

EXPLOFION DE GAZ
BERLIN, 19--Une explosion de gaz

& causé Peuondremeny du poms
Kaiser Wilhelm. Plusivurs person-
nes ont été blessées,

DECRDR
LoNDRES, 19—M. Thomas Gray,

lun ‘tes délégués anglais À la récente
conférence maritimo internationale
à Washington, est mort,

LA FIÈVRE JAUNE AU BRÉSIL
LUNLRES, 19 -Une dépêche reçue

de Rio Janeiro mande que la Advre
Jaune sévit à Campinna, au Brésil,
et qu’ells fait un grand nombre de
victimes.

MORT D'UNB PRINCESSE
CETTINJE, 19—La princesse Zolka,

là fille afnée du prince de Monténé-
ru, vient de mourir. Elle avait

MINIS.

COLONNE CARSLEY
TEMPERATURE

BUREAU METRORULOGKUS, TORONTS
Frobabittés Ten prachaines rangé

-Ten ï .adetrou Daphones SLY seco

DEPARTEMENT de MODES
LISTE Du PRIX:

peaux de inutelots gincés pour dames, Tc
Ehepsaux & walclots Nace pour damon The

  

Casques ‘*Varaity “ pour garçous, Mc
Casques * Varettÿ “ pour gargons, 310

Chapeaux de feuire mous pour petits garçons

Cuapeaux de Fourmare arpetite ns8

et jeunes Conn, 0: Faso

Ss. Carscey

DEPARTEMENT de MODES
LINTE DR PRIX :

Chapeausx de fentre nis pour jounes fillies,

Chapeaux de foutre gris pour jeuces filles,

  

Chapeaux de fentre sas pour jeuncs Allen,

Chapeaux de feutre gas pour jounes Slice.

Nourelles formes
Nouvelles ce

S. Carey

DEPARTEMENT de MODES
JASTE DK PRIX

Chapeaux de matelots parts pour cnfubta,
$l.

Chapeaux de mmtolei goo pour sufaots,
14

 

Pourgarçona et filles
Pour garçons et flles

Noirs, brune ot marin
Noirs, bruus ot rari

=. Cansry

DEPARTEMENT de MODES
Voyer I'italage de coiliures pour

ENFANTS
Vl'ETITR GARÇONS
PETITES FILLES
JEUNES FILLES
LAMES

POUT LA SAISON ACTUELLE
POUR LA HAI-UN ACKLLE

Unevitrine rexuptie de nuuvesutés.

ss. Carey
ment

PARAPLUIES
Nous venons de recovair une grande oar.

Enleon do parwpltiion quo none a+ onx ctalés,

Nouvelles Marchandises
Noun donne une attoniiun speciale au

département de parapluies, un speciale à

Chaque Parapluie
que NAUK Yeatons ©. cxaming avee soin ot
none ne eli que la meilleure war
viandive,

Les Parapluies de Carsley
sont cn renommée dans tout le Canada pour
la durée et | appurvoce.

=v

Se Canstær

PARAPLUIES
Prépares-vous pour la Plate

LES PRIX :

Paranivies manches noirs pour dames, 81.24
l'arapiuies manches naturels et de fantu-

se, ae 1.70, $2.00 \
“arnphufes noir jxnir «lames, couvertures

spéciales, 91,50, ak £2.00,

Spéolalités

  

Lea paranlules aux prix medvante ont dea
vous ortures «t des montures apéciales, labri-

THE BAaWL
TITANIA

Loa parapluies Titania pour daines sont
surtout recommandés

L'ASSOICTIMENT
Je plus grand : t le mieux choisi de parapluies
du Canada ont ches

S C“3e ARSLEY

PARAPLUIES
Grand choix den plus balles marchandises.
L'erapluiss vouverte de la plñs belle soie

civisee.
videbrique spéciale en couvertures Lavan-

Nouveautés en fait de manche
ARGENT STERLING
AHGENT CIFELE
ARGENT OXIDE
IVOIKE HLANC
IVOIRE GRAVÉ
A FONMEAUX D'OR
MANCHES RUSTIQUES
MANCHES en BOIS NATURELS
GRAVES ET UNIS
POLIN ET NUN l'ULIB

Pour convenle 4 tous be 3dogsnu e« gouts ; manches

3

Se Canstey

Parapluies à bon marche
Prraptules de dames, 2, Wi, 8c, Gc, Foc.

Fabrique de Paraptuies
Parapluica recouverts et réparée sous I
lus court «délai par cles ouvriers compétents,

lefaction garantie,

Manches de Parapluies
Nous girtons toujours vo grand choix de

manches du parapluies

Porte-Paraplules
Porte-parapluies brevetés, trots grandeurs,

avec ouvertures couvertes cn ceontehoue.

  

Ve Carauey pousé, au Mo/s d'ucÂit 1873, le prin-
ee Morro Bas agees devit: Hi,

A I AUEMBY
Parts, 1 des ‘nfaemations du

Dahomey nan ireent quelen troupes
expédites du 5. ulgal pour renfor-
cer 13 posto francais de Kotonou
sont arrivées dans cotte localité.

L'ANGLETERRE ET LE PORTUGAL
MuzAMBIQUE, 19—On dit ici que

M. Buchanan, l’agent consulsire
anglais a hissé et ssiué le pavillon
anglais dans le distrit du Shire.
M, Buchanan est accompagné

d’une forte colonne d’indigènes
sous les ordres d'officiers euro-
fens,
LIRRONNE,18.Les dépéchos signa.

lant la conduite de M. Buchanan anu
Shire, ont causé ici une très vive
surexcitation. le gouvernement à
envoyé d lord Salisbury, une pro-
testation coutre lo consul anglais,
La population est tellement nie
gnée qu'un à jugé prudent de taire
gacder par la troupe la légation
Anglaise, afin d'éviter uno démons-
tration hostile.

1 econseiires ministres s’est réuni
pour discuter la situation,
Les journaux de Lisbonne récla-

ment tous une réparation pour l'oc.
cupation du district de Shiré, par
les Anglais.
Lonbpses, 19--Le Foreign Ofice

n’a reçu aucune information au su-
jet de l'incident du Shire,

OFFICIERS NILILISTES

SAINT-PÉTERSHOURG, 19 — Donx
officiers d'artillerin viennent d’être
arrûtés comme nihMlfates.

LP NANUFACT: 228 ANGLAISES
LoNDREH, 19--Un grand nombre

de manuthcture: sont à ls veille de
tmanquer de combustible, À cause
de la grève des mineursde ohsrbon.  + whe|:mauacées
Plusieum branches d'industrie sont ]

de-chmage forcé,
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Nouveautes
1 stamnbc muncine À ‘vire graves
our 150, PC CAbmet Pireles Lu
uen puiltiques ut puèces,

S. Carsuey

Cannes
Grande variété de bois, 80 @%, 55e, $1.00,

Marchatdiaos de choix, né
um nonval assortiment de malncca et
nc, montés cn ot ot en argent sterling.
manches qui nous yvetent wont mae.

qos & nioilie prix exatoment.
Pointes pour roanubes ; cravanbes et fon.

vets, 4

SN. Canater

0

FIL DE CLAPPERTON
BI VOUS VOULEZ

Un fil qui ne s'efile pas.

Qui coudrs avec donceur.
Un fil pour coudre A ia main où à la ma-

chine,
Un dl qui vousera agnhable,

DEMANDÉE LK

Fil de Clapperton
————————

EVER READY

Les baleines de corsage

EVER READY
Rent reconnues pat toutes les couturièren

  

 

Qui en font wençe. chmme étant les meilleures |
ot lng plus confortables: elles reennasiserni
Que ce sont lee seules l'aleines que l'un (ot
acheter.

S, Carrer

S. CARSLEY
Nea IMA 1761. 1908 1570, 1773, L9ŸB et 1777

HUB NOTRE-DAME, MONTREAL

 

   

 

AVANT SON DEMENAGEMENT

Au No 6, RUE SAINT-LAURENT,
TBOISIEME PORTE DE LA RUE CRAIG

AU MOIS AVRIL PROCHAIN

10 A 25 22 D’ESCOMPTE
~+—w CHEZ -——-

L. J. A. SURVEYER
__1888RUE l'eTwlsDAME,1588 __

1VOMENCLATOREogsLOIS
Trmeublesde.
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ALLH DES LOTR

ra r "OUT DU BILLET. 100

Au profit de [Fu EY Tea demandes da Llljota wort n
des Societe, oad U , Ces tue qu'à MIUL Jo jour du tirage

vaiges de lori ‘|
Cation deIn 14 secritatre,

Province de Quebee, «pos tor S. E. LEFEBVRE.
   
 

Un trameuble de fBureaux, 19 rue St Jacques
: 5,000, MONTREAL CANADA,  

  
 

 

RAPPORTD'UN CCRRESPUNDANT SUR LA MAISON

OWEN McGARVEY&FILS
LES CONSEQUENCES DE L'ŒUVRE DES TYL'OGRAPHES

Les véaultate de l'attention la plus exacte anx besoïns of aux désire des
clients : c'est que le commerce de la maison MoQarvoy est aujour-

d'hul, comme depuis 93 ans, parmi les walsons d mous
bles et de fournitures, un des plus vastes

et des plns rémunérateurs,

C'est une chose ficontestablo que lo succès den affaires d'une maison
dépend de l'hahileté que montre ses patrois dana In manière de fairs
leurs annonces, Pour retirer de grands avantages do la publleité, il fans
savoir a'en servir pour faire connaître au publie les marchandises qu'on
vend réellement, non celles qu’en t'a pas. Un grand nombre de mar.
chands de nos jours annoncent dans fous les grands journaux; mais
quand on vient leur demander les marchandises mentionnées dans lours
annonces, on s’aporçoit qu'elles n'ont jamais existé que dans les jour
naux, Ces gene ne wavent que parer pour une annonce; ila ne savont
pas s'en servir. Une maison qui & tonfeurs en main Jos marchandises
#iles qu’elle les annonce est aujourd'hui une close rare; ily cua da-
vantage qui n'annoncent pus ce qu'elles ont. kn cherchant des nou
vellee, j'en ui trouvé une três extraordinaire, en Mvaut l'annonce au
vaute :

“CARRIE, MA CHERE" :
disait lc père avec une vive satisfaction: “ William m'a demandé ta main
hier soir, ot jo la lui ui accordée.—Eh bien, pêre, c’est ia première fuis que
vous payez ane de mes dettes sans murmurer.” Evidemment Varrie
n’avail pas acheté.

LES MEUBLES DE LA MAISON
Chez OWEN McQARVEY & Firs, Non 1840, 1851 ot 1N53 rua Notre-Dame,
Montréal, cur dans co can, son père n’uursit pas murniaré pour paver
son compte. Chex Owen MeGarvey et Fllx, on trouve le stock le pl
complet d'ateublemients de sulon, salle à manger, bibliothèque, d'are
ticles de fantaisie, tels que magnifiques meubles antiques en peluche de
toutes les nuaticos leu plus nouvelles, pupitres pour dames, chevalats,:
guéridons, chalaos dorées, Ottomans el stivis pour planon; aussi l’agnorel
Uiment le plus nouveau ot16 plus choisi de clhalses tergantes, fantemilu,
chatses à bascule, hamacs, berceaux, et uno ligne complète et admirable.
de meuble de Vienne, Autriche. Les prix sont reconnus comme les plus
bas1tenant compte de la qualit aus la ville.
Le public a dopuls longtem ronnalssance des nombreux diplômes,

médailles, premiers prix et autres prix que nous avons vbtenus dans les
expositions de la Puissance! Ayant obtenu tant de prix, médailles, diplô-
men, etc., dunn los expositions du Canada et de l'étranger, désormials,
nous ne recherchons plus ces expositions, mais nous tanune

UNE EXPOSITION PERMANENTE
dans nos plus anciennes cb plus vastes walies. Nous 3pxposons tout ce
qu’il y à de plus beau et de meilleur en fait de meublos de salon, de
bibliothèque, de salle à dîner et de chambres À coucher; ce qu’il y a de
mieux au Canada. Nous invitons tout le monde à nous rendre visite. On
trouveras pour monter dans les six étages un ascenseur non seulement
commude, mais confortable.

OWEN MCGARVEY & FILS
1849, 1851 ot 1853 Notre-Dame, Montréal

--

 

Téléphona 1875.

MALADIES ou CŒUR])
Les Dragées Tonico-Cardiaques Le Brun

prison À ls dose de 4 à 1° par jour, guértsser les ‘

MALADIES DU CŒUR, les PALPITATIONS of l'HYDROPISIE ls piss avancée. |
LE BRAUN, P=Llimiste. 5) el 52, Favboure-Mmmariie el 47, rue Lafapette, & PARIS

Leposilairon 3 Montr/el RAVIOLETTEE NLELION.
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1.88 WOMRRBUX MEDNCIWS OU EMPLOITNT LA

OLUTION PAUTAUBERGE
AU CHLORHYDRO-PHOSPHATL DE CHAUX CREOSOTE

La Consilerenl coratne le Lepage le qlus ar ol eflica + votre le-

MALADIES DE POITRINE
PNTHISIE, BRONCHITES CHRONIQUES, TOUX ANCIENNES et OPINIATRES

En Vente chos L, PAU TAUBERGE, 22. re Jules Ccrur, PARIS,
Hy ostrairee A Montes! LAVIOLETTE & NELSDN 91 daus toutes Les pruneipales Pharmsoies.
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HYGIENE
Soins de la Bite
l'élxirFoudres
Pâte Destunces
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su LACTO-PHOSPHATE de CHAUX -

Le Lacto-Phosphate de cheur conteux dans
k nnOP yn. +DUSART us

| girnema, doenr ee fut
deSOULAC Drichiiques; rend la mgueor el Factiva sux

    
Se trou re Adolesgents mms ot Iyephatiques 44 À teas

mannePau qui ess ure eSrtianer trop
v +1 - Yontré ae rapide: ehrs les PI ues, il facile lu

rs MONS à ©. mvralrigation des pos ; ;
Bi Lesfammes gnecin( i precaent lePEN

on ls SIROP deDUS D, aupportent

  

.
Agent et déponitaire pour le Canada: lrar etat sans file at sans vomiséements at 4

3 3 * donnent 1 À des valantplus vigoureux, © -
homo20 rue de l'HOpltal, | EEEueh de he ar2

lait des Nourrices ek garantit les enfants
@tontre la Diarrhre et les maizidion de orost-
sance, Par son tnflurare, ja Dentition ve init) *
vans fatigue ot sans cravalsions, ..

€ La 28 à 1+ SIROP de DUBANT5.
réveillent l'appétit où les forces des conve-@
locrents, ok contieanent dans tons les cas de

élutisue où d'éputrement du corps bomain.
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CIGARETTES INDIENNES
PARIS, Marnie MENT d'imstordan, 81 au CANNARIS INDICA
Unnéréni : Dep P*  LAVIOLRTTS 4 LAND Te QRIMAULT & Cie, Pharmanions à Paris.

Le plas efficace dre moyea:
bailre l'astiame,l'oppr
nerveuse, les catarru

oe a
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1¢ PILULES de VALLET
FRM ont élé appronvées ct

) recommandées pa l'Académie de
Médecine de Paris pour IA guérison
dela chloross, des pâtes couleurs, de

© Vandmue, des pertes drsang 6\ pertes
blanches et de tousles étata d'épuie
sementatdefalbicsse générale.
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UIAIERE & MARGHAU,
AVOCATS

Mo. 1, PLACE D'ARMES, No. 7
|  Métisne de la Banque Jacquee-Ca:tier

MONTREAL

  

 

ASUCATS

Procureurs, Commissaires, Ête.

#3, RUE BAINT-LAUKENT, 147

—MONTRÉAL—

ble J. A.CHarceat, C. M
geri CATSiiss’“Abi J. teow.

 

 

- Que" < sans,
. AVOCATS

Bureau: 180 rue SAINT-JACQUES

Baléce de la Banque d'Epargne, Montréal

' 7e. Ÿ A. Ov cHMEP
WU. Evawp, LiL

_Pétéphons No 108, Poite P. O. NeLay

& LBCLAIZ

C ’ AVOCATS

186, RUE NOTRE-DACIE, _1508.

AVONTAINE & VINCEKT,

ves diplômés de l'école Polyt cohniques

INGENITURS CIVIL ET ARCIITESTES

RUE BAINT-JACQUES, 114

En {306 An bureau de poste. MoxTREAL

Arpentagon, plane ot ostimés jour aghe.
, chemins de fer, constimetions civilos,

vous d'iusvention, urbitrmçes Sida

RUMAMBAUVLT & LECLIRC,
No AIRES

1608, RUE NOTRE-DAME, 1808

Uneat jon speciale mPa dune aux af-
faires dr walls, QUE
A Vondro

8

dots do A pieds pur 130, avenne
© GuilLatt, Longuenil Pres, dtu, Comprant

QUOHU, débute BHAT par oA nS
Argent a preter a Oy postr cont,

LEMIRE
PHOTAILUKT COMMISSAIRE

No 42, rue St Vincent, No 42

114,
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Felopde Le TEA

87 GERMAIN,
AGENT DTM MREUBLES.

0, RUE ST JACQUES, siONTREAL

ite:Administration do Succonsions ob

oanieeneb references do

promiire classe. 1a

D ULT & MBSNAND
| ANCHITECTES,

11 et 17 COTE DELA PLACE-D'ARMES
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NOTAIRE

1608, RUE NOTRE - DAME, 1608

Chambre No17. Tid phono 2888.
Réglemont de sucerssinne ct prêts d'argent.

ORE & CHARBONNEAU,

(Anciens élèvos de l'écule Polytechnique)

INGÉNIEURS CIVILS, ARPENTEURS,

BULICITEURS D PATENTKS

t de Chemins de fer, l'auts, Aque-

Piya Éonatruetions @ PRE)
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maladies humsines ont Jour source dane

Fimpureté du Sang, Uno wédecine

qui restaure ce fluide à Une couditior |

saino arrive prerquie © être une cure UL.

verselle. Ju Salvoparellle d'Ayer#5

sur le sang duux toutes cs périodes de

sa formation, et cest, pur coustques

adapiée & nine plus grande variété «

maladies qu'aucune autre Iméduciu
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FEUILLETON

L'Avenir d'Aline

—Et mol, je asfase vu cclaf
dit Jule: na,
—Ob! wamun, quand tu seras re-

 

| venue pour tout de bon, nous te
formerons, n'est-ce pus, chère ma-
dame ?
Au même moment, le domestique

apporte un télégramme qu’il remit
a Mute Breton. Elle terma los yeux,
croyant voir tout tourner autour
d'efle : elle savait d'avance ce qu'il
contenait, ce méchant bout de pa-
ler bleu! C'était ie rappel, l'exil...
Etsoudain en dedans d'elle-même
elle revit le visage émacié de Mme
Lébédef, dunt les yeux mourants lui
adressals nt une auprème supplica.
tion. Elle avait été Ingrate, ou-
blieuse ; depuis douze jours elle n°s-
valt pas donné deux pennées à ceux
de là-bas, qui l'air: lent, qui l'enti-
maient tant, 1‘ runintenant, olle en
était punle,

Ouvre donc, maman! dit Aline
avec impatience.
Julienne obéit, lut le message et,

sans mot dire, le passa à dime Dn-
tiband ; puis glle sortit de lu salle
A manger vn Be cachant le visage
duns ses mains,
Aline s'était précipitée vers Ro-

berteet Jinnit pardessus son épaule.
“ Ma femme se meurt, vous 3p-

pelle. Revenez aujourd'hui.

Lénfper."
—Pauvre Jullenne ! üt Mme Dall-

baud.
Aline avait courn rejoindre es

mère, qu’elle trouva dans sa cham-
vre, le visage enfoul dans l'orcillor
deson lit.

Maman, maman...
—-Sois ralsonhable ? dit Julienne

ave amertume. Je sais. Oui,jo le
serail, c'est fini. Allons! ne me
gronde pas, surtout, Où est Ro-
berte? Il faut que J’ailte à l'ambas-
sande et au ministdre nour mon pas.
seport, puisque je park ce soir.
“Ce soir ? Non, demain, fit Aline

d'un ton d'autorité, On n’enlève
pau ter gens comme cela
Elle avait parlé d’unpetit ton sec,

sa mire la snisit par les deux mains
ct In tint devant elle nous son re-
gard.
—Ce soir, Aline. Mon cœur se

fend, mais je partiral ce soir, parce
que je l’al promie. Que cela te
serve de leçon! Tu es heureuse lei,
tu travailles A ton foisir, tu t pro-
manea, tu vas duns les magasine, et
moi, je donne une leçon, je yronde
ou je console; je suis l’amie d’une
fenune excollento qui va mourir,
et depuis deux ans {attends son
agonic...... Tout ça, c’est pour gu-
gner de l'argent, afin que tu sois
Das tard indépendante et heureuse.
u le vois, ma vie no ressemble
fie la tienne. Et maintenant,

 

© atiis venuete retrouver à truvers
l'Europe ; pour aller et venir, cela

va me fuire huit jours et neuf nuits
de «lemin de fer. Je m'en retourne
pour awister nu dernier soupir

de cette femme, da rotte mère. Mais,
cette fois, je to le jure, Aline, cu
n'est pas pour de Pargent! Ce
n'est même pas parce quo je l’ai

promis,—c'est parce que cette fem-
me compte kur mol, et que al elle

mourait avant que je fusse arrivée,

elie croirait que je ne suis pas hon-
nête, que je l'ui trompée, queje n’é-

lâverai pas ses enfants... Si elle
croys. culu, ville monrrait désespé-
rée’; et moi, si elle mourait ainsi ge
n’aurais plus uu jour ae tranquil i

té... Au-dessus de nos plaisirs, de

nos habitudes, de nos tundr eses
même, il y à quelque chose de plus

grand et de plus fort: c'est la clinse

promise, c’est 1a conflance récipro-
que, c'est l'honneur. Aline! n’ou-
hlie jumais cela.

Flie ouvrit les mains; ses yeux
. lend es, ct sa voix douce avait
‘is dus accents d'une énergie

inconnue. Aline la rogardait avec
étonnement; l’étreinte des mains
1 sa mêre sur ren poignets Jul
avait luissé comme es bracelets, ©t

elle ne comprenait pas bien pour-
quoi ces paroles, pourquoi cette

nnimation, Dans cette âme habituée
dès l'cufance À taire ses Impres-
sions. Jes sen iments extrémes n'a-
vaient pus droit de cité; lescuidies
«line n'étaient jamals montées

jusqu'à l'indignation, pas plus que
srs admirations jusqu'à l'enthou-

siasme. Elie trotiva #a mère “un
peu exagérée.” Suns doute, Fhon-
neur, la fol jurée...... tout le monde

sait ça? Mais partir le soir snême,

“(sit pousser trop loin la rigueur
nvers #0i, et aussi envers les au-

tres. Aline ne méritait-elle pus que

sa mère lui fit le sacrifice de roster
encore un jour, méme si cela devait
lui coûter un peu ?

Elle ne dit rien cependant ot ne

contenta de garder un silence si-

genficatif,  Préoceupée des soins
matériels de son départ précipité,

Julienne put À peme s’en aperoe-

voir, M. Leroy, averti par un tél6-

gramme, répondit qu'il se trouve

fait à la gare du Nord à l'heure du
train,
Pour faire ges courses, Mme Bre-

ton ommer” 7 file avec elle ; dans

le flacre g- 1. + cahotait du minis-
tère à l’atibassade, cle essays à
bâtons rompus de lui glisser des

consella, dos recommandatione, des

avertissements ; Lu flèvre qui l'asi-
tait donnait Uno singulière force à

sen paroles, mais Alîne n’était feap-
péa que d'une chose : 1a surexciia-
tion du sa mère.

bile se rapp 1 81 scènes de
douleur qui nv. r. suivi la mort

père. etle -

 

  

dy son waivOle qu'elle
vaiterti devoir exercer À ce mo-
venta]; du fond de sa petite âme
dévoyée, elle considérait sa mère
comme nine personne un peu en de-
hars, un pen excentrigue Elle ne

cherchalt pas dl se souvenir desocesa-
« ons gars nombre où Jutier.neavait

déployé du sang-frold ri Jo Imelaire
voyance : surtout pendant bis rapine

mviladia qui l'avalt faite veuve et

vd le mourant a’en était all6 sans

se douter qu'il partait poarl'exil
“prvel, (ant AR Kenimo a'ecsit

,uonttée enlim , « ‘nsolante, pres.
«ue pourinnte nora qu’elle ni.

gnoraist ren. Aline ousliait

qu'it 6tnit bien permis de se
Ttieser alles À son chagrin, à une
épouse qui n’svait pas fainil un ins-
tant pendant douze mortelles jour-
néra et douse nuits de veille ane
golsate,

“Maman cat trés agitée, dit-elio
à Mme Dalibaud en rentrant; elle à

toujours éié un peu comme cela;

suis aujourd'huf elle m'inquiète.
Roberte ne trouva pas son amie

ingniétaute, Snns doute elle avait
tn peu de fièvre, ce qui était bien
natiire) ; mais tout son être était en
parfait équilibre, ot ello n'avait pas

umie un senl détail parmi les exi-
feuces d'un tei départ
—Aline eat singulière, se dit Uni.

voit de l’agita-

 

tion partout. Il faudra savoir un
peu ce qu’elle vent dire par là.
La dernière minute arriva très

vite. Dans la grande salie do la
| gare, on rencontra Leroy; quel-
| gues paroles affectususcs, des re-
commandations pratigues, el puis
une longue, longue éireinte, od Ju-
iienne re. int sa fille. Lille allait Jul
faire une recommandat ion suprême,
elie s’arrêts.
—Souviens-toi de mes paroles !

loi dit-elle seulement.
Le train se mit en mouvement.

Julienne, debout à la portière, re-
garda tant qu’elle put le petit arou-
Be Ils avaient cessé dela distinguer

er

et elle les vit de dus s'en retourner
vers la porte de Jortie….
coustance inuignifiante lui fit froid
au cœur; ville eût vouiu regarder
leur visage jusqu'aux limites du
possible Elle a’nesit dans son coiu,
aisan 8 vorletie, croisa les mains

sur ses genoux et tomba dans une
méditation douloureuse, sans lar-
mes.
Ce voyage avait été une déconve-

nue ; elle pouvait se l’avouer main-
tenant. L’Aline qu'elle avait re
trouvée n'était pas celle qu’elle
avait rêvée ; main était-ce elle qui
avait eu tort de raver, ou biunfAline
qui s’était modifiée dans un sens
opposé à nes (lésirs ?

prês de longues alternatives,elle
reconnul y nil y avail de l'un et de
l'autre da:l'Eat actuel de sa fille ;
Véducation mondaine avait déve-
loppé les défauts naturels, mais
ves défants existalent antérieu-
rement, et, dans son amoar de
mère, Julienne s’était compiue À les
oublier. En parlant d'Aline à ses
petites élèves, elle n'avait pu leur
dire combien elle était parfois sèche
et personnelle.
La pensée des petites filles rame-

na Julienne au sujet de son voyage.
Elle avait envoyé un télégramme
avec les seuls nots: * Je viens.”
Ue télégrammeétait arrivé mainte.
nant. et la mourante devait être

rassurée. Julienne prit la résoiu-
tion d'expédier 1» même télégram-
me de toutes les étapes importantes
de son voyage, afin de soutenir la
contlance de la pauvre femme, si
elie vivait encore.
Le quatrième jour au matin, elle

se Lrouva enfin sur le quat de 1a
gare de Viazma, tout étourdie, son
petit sac à ia main, avec l'impres-
sion qu’elle avait fait un rêve ot que
sOn Voyage n'avait pasenlieu, Un
domestique de M. Lébédef, envoyé
A aa rencontre, la prévint respec.
tneusement que les chevaux étaient
prêts ; ello monta en voiture.
Mme Lébédef vivait encore ln

vellle au soir, mais elle n’avait plus
que le souffle. Nans que Julienne
eût besoin de le dire, le cocher
ressa ses Chevaux, et la caldche
la comme le vont aur la ronte. Au

lieu d'un relais. on en avait préparé
deux, pour gagner du temps. Au
bout de quatre heures, Mme Breton
descendit devant le perrun de la
maison scigneurfale.

Elle avait un air de fête quifrap-
pa la voyageuse. Les rosiers étaient
en  pluine fleur, parterres et
plates-bandes dépioyuient le luxe
noul de couleurs des payr à été
court. Les plantes grimpantes fai-
walent à la vérandæ lo plus riche
mantoau de verdure, Julienne entra.
Ha ferame de chambre Pattendait
dans le hall ct lui présenta sur un
plateau un cordial puissent que ls
voyageuse pritmachinulement,tou
où ue laissant débarrnasser de «18
vêtements superiius.
Suns rien demander, sans qu'on

lui adress! une parole, elle se dirl-
ea vers la chambre da Mme Lébé-
ef: ln porte était ouverte; elle

vit au fond le grand tit où la pau-
vre fomme, assise, soutenue par
des orciliers, respirait avec des ef-
forts pénibles, les veux fermes. Le
prêtre, debout entre les deux fend.
tres, devant un autel improvisé,
disuit des prières; M. Lébédef, uasais
tout près «le en femme, suivait les
aspirations entrecoupées. dont cha-
cne ponvait être Li dernière.
La mourante ouvrit les yeux et

reconnut. Julienne, car sou visage
s'éclaira d'un sourire exquis, et
elle fit un mouvement pourlui teu-
dre lu main. Mme Breton s'appro-
cha et prit cette main glacée, si ré-
duite qu’elle avait peur de la bri-
ser en Is touchant. Sur un appel
des ydux de sa femme M. Lévédet He
entrer les petites fllles, blottics der-
ridre la porte d'une chambre voi-
sine, cb elles se tinrent près dulit
de leur mèry, trop effrayées même
pour pleurer. À la vue de leur ins-
titutrice, un éclair dejole avait
lumiué leurs pauvres petits visages,
mais elles ne dirent rien,

{A continuer).

——_

NOUBLIEZ PAS NOR ;
sk DANES Td Res

BON MARCHE
C'est te temps cle faire un “bargain”, Ja-

Mais Vous Jie pouvez vous procurer dus fone
turcs à dus prix auaai bas qu anjourdhii. Ja
Chose merlle que vous y pension serivaso-
ment. LEy à uni somme asscg ronde à gagner

NedeTS wah,
x done voir Aen

for rupos,
Cian, DEJ ARDING RT CIE,

131 poe Sainte-Catherine,
“ Muatival

   

 

  

  

    
  

 

Attendez incessamment es
plus grands ‘ KICKERS “ des

temps modernes.

MEUALES A BON MARCHE

C'est certainement cher F, Lapointe qno
yous pouvez avoir plusde choix pour tn set
de univ où 1 it eo mrenble de fantaisie ; il
le te pots Lors sa ruuts ex de tous les les prix.
test lu wvilleure pluceda toule je ville

pour ucheter à bon marché,

F, LAPOINTE,
Marchand de manbles on urox et en détail.

1445 8 1463, ruv Sainte-Catherine,
—

LER PALPITATIONS DE COEUR
fox aif tions nervotses, la transpiration

= c{ aux Inaîns, Lea doalenrs dans le
tres mmntadlion dit aystème perveux

moulu vaquar l'usage des pilules ferrugi-
es ite Carter, préparée ~poclalement pour

puritier le sing cb lu telut eL donner du ton
aux nerfs.

  

 

  

  

 

UN RAPPORT INTERRRSANT

tement du Revemtde jintériour ns
Prec hiié un bulletin d'environ 38

x percer à piles It appert
In merjorits de ees pondra

v mprepr 2,0 l'usage dui-
line, MC qui @ ête
©] argé dir ac par le gotveroment dit

“in vocqiée & pète Impériale cst ung
ecrettentepoudre, Ca motsudité la cuisi-
tierce inteligents.

  

   

  

— .

UNE BONNE NOMINATION

prenons que M, Renn, ie nt blen
nana lure de coftres forts Gol

LALReImEe (agent nora
à latires s'AN Fra il

n
b bites
forts, un Ge ut
encorr fournie aux bugeniie rer“ Cader d'An-

ut eon:
lee avole

  

  

    
Fabre ut dee miciileum eg

ie vt MetCulhoch, minis ft

Ter.” Eines serena od co rimier, on
Merve inns le er en bid          

     Apn{emp cin ptlon de
ligulintion, nesiaralons fortntnest i

va dectes uiler vate Jee dehantilions chest
Henn, Mx re Saint Jacques, Nous on

avone wn a nis brresiiz, Lin wont faite pote
convenir au plus pelit dreirilleue some À Ja
plus grande aivoude banque04 4 BNUITION

  

  

 

1 avant gu'elle les perdit de vue, |

Cette cir- ;

  

PCWIER
LAPLUS PURE, LA PLUS FORTE,

LA MEILLLURE
NE CONTENANT NL

areASage
TORONTO, Ont.E. W. GILLETT, "¥03182%

Fabr't do ls Celebrated Royal Yeast Can.

FAITES USAGE

VINdeQUININE
— DE

CAMPBELL
LE SEUL VERITABLE.

RENOVO
Pour nettoyer les Lapin, robes, habits en

Inine, eachemire et tout lninage, les chapeaux
enfeutre, fps habits d'hommes, tes robes de
role noire de damen, ete, Un excelent article
pour netloy er les chiens,

ll nia plis de ithes, de fourmis, de co-
querelles, de pi . do punaises, où d'autre
verselne, La où ie Renova” est en usage.

El enteve les tachos sur los malus ot inet 1a
pesdouce et hanche.
Cent un déslnfcetant parfait,
En vente clhiz tous les spiciers, Tex pharma-

clone et les marchands d'articles de ménage,
— Prix, 28 conta lu bouteille ; $1 ta gallon,

La HENOVO CQ, seuis progriétaires
| 221. rue MeGiil, Montreal,
Téléphone Hell, 2147. le

LE REMEDY DU

PERE MATHIEU

 

 

 

 

  

 

L'ANTIOOTE DE L'ALGOOL ENFIN TROUYE !
ENCODE UNE DECOUVERTE!

Le Remède du Père MATHIEU
guérit radicalement et promptement l'inters-
pérance et déracine tout désir dos Uyueurs
alvoollgtes Le lendenialn d'une fois ou de
tout abus des llyneura onivranies, une meule
eile thé furs dlspamitree entièrement

1a deprewion mentale et physique, (Vest aus
an rumede certain pour foute Fieve, Lys
pepale, Torpeur du Fole, ayant une cause
autre g neepel 61 la dou

endu par les pharmaciens,
wills.

  

 

  

.
B.LACMANCE,seul propriétaire

1538 ot 1548 rue Nainto-l'atheriue, Montreal,

Nucces merceffienux,
Alienés rendus À Li raison,
le Grand Restaurateur

leetice du cerveau et des nuit. Le seui rome:
de infaillible contrelos nukivties des nerfs, les
syncopen, l'épilepsin, ete, Infalllible si on le

ARRETEES GRATUITEMENT.

don Nerfe du Dr Kine jour tonitis los ma.

  

 

     

prestei que proserit, Plus de syncope après
an uxeze d'une journée. On donne à ceux quil
ont ded en de opte un traité ot uue bou-
teijias qi tultement: on n'a
qu'a payer l'expres nvsyez votre nom et
voire adresse ait BeKiyo St rue Arch, Phi-

. Demande anx pharnclens,
Leth nn contrefaçons. Fn vente chez
4, A, MARTÉ 1750 rue Naire-Dame.
Orange Hlosom™ pone ialadios des fom.

mes On vient d'en recevole un spprovision-
nement frais Glasgow Drug ali 1780 ruc
Notre-Dame.
Telephones, Helt 1190 ; Fédéral 686 1M

Voici votre véritable Sauveur!

M, A. RACICOT.de
ienrant Auin:fols sue
Ja rue Bt laurent,
maintenant sur la rue
Etain, No AB,tout vis
A le milieu du Cac-

Cestlà ne Fon sa
tend on foule pour se
Free ses célèbres
temedes =Sattvages
dont il est le seul in:
ventenr,enchant qu'on
jes urant bien,ils gas

riseent rndicalementt Dysprpaie, Maladie deFoie, Mal de Rognone. Con: 1lon, Jauniase,
Nexmlgle Rhumatisme, tons, Plaics de
toutes, Rifle, Kerouciles, Eryaipele, Hydropl.
vie Asthme, Broncbites, l'henlysie, Catarrie,
Faiblexse, Mal sde Mntrice, lean Mal, Male
ducs ntvotses, Enfammaiions aneléontues
Mai d'Yeux, d'Urellles, Crachement de san
Canonre, Chancres, Tumeurs, Panarts, Morris,

    

   

  

  

    

 

Crovures,” Diabéte *ucren, ‘ermnine, Di
thee, Choléra, Maladie V° ney vie
ppécialité” en in nol tontes ladtestont

 

eat frapprel'humanitewouffraur.— Ditesvous
Je lew ins sux autres,
OUVERT:- lie Bheures du natin fusqus

gheares du soir, N'oubliez pas l'adresse: A,
TACICOT, Herboriste, SR rue Craie, vis-à-vle
te Carre Viger, in weuly maison où 1] & uno
erie,
RIEIFICAT.~Lesplunosletires menocine
aprés m'avoir soigné de leur micax pour la
maladie de fois, le mal dos rognens, Le ds apep-
rie, In hronchitn, le catarrhe et 1a falbloase
m avaient condamné à mourlr. Alor, jo com.
monçui & Fuire, sage des colèbres

> . tacteot qui
iv pue Cruise,

 

   

   
   

 

  

  

  

pti ut Viger,rLje fus complétement
Ruri, Tous(eux qui iront Is sdront sur de
‘Ore Jeure Pas LOMBLA ITE DESCHAMP,

avrll-it Cordonnive Hochelaga

DR. FOWLERS
i «EXT: OF ¢

“WILD

IARRHŒA
YSENTERY

ALL SUMMER COMPLAINTSAND
AND FLUXES OF THE BOWELS
IT 18 SAFE AND RELIABLE FOR

LIGNE ALLAN

 

Kous-sontrat avecles gouvo an

rtdome
1889-Arrangements d'hiver-1889

adendncitemmawecomposted
efferdont les noms yuivent. cousirults aux
chantlers de la Clyde. Ces vapeurs avec
compartiments étanches, sont Incomparables
pour ls furce, In vitesse de la inarche ot le
confort : ils sont pourvus de toiia les agace-
ments modernes val tait leu traversées les

  

  
  

plus rapides,

Papeurs  Tennages Commandants

pt. Ç. Msliue,

458 Cart nnpyle.
1100 En truction.
HOS Cy . Scout.

(ELSEEeos ‘Al =
Caspian... Ta Cab AM

pt. C,J.
.. 3813 Capt. C. E, LeGallais.

2997 Capt. John Rrowa,
19% (apt. Nunn.
2075 Capt Dunlop.
4730 En construction.

. 3500 Capt. W. C. Mam,
8 (apt. John ce
219 Capt. -—
Mai Capt. R.
8308 Capt. R, ilvoy
88% Eu construction.
4730 Capt. Joseph Ttitrhla

. 3088 Capt. J. UG. Stephen,
LBS Capt, IVJ, Jawom,
3a Capt. H sgh Wille
$344 Capt. W. Dalzivl.
3000 (apt. J.

Las stoamaers transportant les malles &
Liverpool

Ps t do Liv les JEUDIS, de °
1eeolox SA SERIES,
faieant cacalo à Lough Foyle pour prendre ot
déharquet les mallca ct 108 à desti-
nationd'Irlande et d'Ecosse, où venant do oss
pays, devrout partic comine suit:

fardiniaw.. . Som: Lune
risian - ce

Polynesian . tome 8Fev.

Peruvian medi 13 Fé!
Hand luinn Hamed! 83 >
À l'arriv chemin

autos TELdEds Pas de
UK PORTLAND A LIVERPOOL via

HALIFAX \

. Jondt oan.
eud| 83 _**

. Jeudi 6 Fév.
1850

oe Jeudi 1 For,
… Joudi x ©

À l'arrivée dn train de l'Ouest du chemin de
fer La Grand Trono, & 12.15 hre P. M,
Prixau passageds Meatréalvia Halifax

mière (pour l'aller) 88.78 ot LATS
Première (allur et rettet Sirioct YH

(Suivant l'aménagement)

Seconde {pour l'aller).
Beconde (aller ot retour

  

   
Entrepont (pour l'atter), 25.
Entrepont (alive of retour) .…. . Bld

Prix du passage de Montréal vis

Pr inlieee (pour Faller) 0 57,50 et 47,
Freimtire (oer dalle ELotNE

(Fuivant l'aménagement) .

Koronde (pour I'alicr)
Secondetällor et retour)
Kntrepont ipour l'aller)
Entreyunt (aller et retour)

LIGNE DE TERRENEUVE
Les steamers de la ligne d'Hali(ax, faisant

le service den mallow eutre Halitax ot Lt
poul, rie t-Jean de Torrenovve, doivent
partis comme suit :

DE HALIFAX

    

LIGNE DE GLASGOW
Pendantlassiaon d'hiver, dos schooners se-
t I llfon etde Tégui leremont de os

comme
DE BOSTON

1890
Tera je 6 Janv.

 

  

   

   

 

Yanitoban. Ÿ
Norw x àMiberniun VerslodsJan
Siberian. Vers le 78 Janv.,
Nestoria Verlot Kav.
Norwes . Nees led? Fav,
Hibern Vers le 2 Fav,
si . Vers 'e 3 Mars

Les steamers de ta Li de QG w ot
Imielphle, devront partirde Rivas sour
Glasgow, como suit:

DE PHILADELPHIR

 

  
  
  

 

Teaudinavian Yerstel «
Prussian. . Yersief janv
Mauitoban Vvrsio 14 Fév,

l'eraio 2 Fév.
Vers lo 14 Mare

LES CONNAISSEMENTS DIREOTS
sont donnés h Liverpool, Glasgow et aux dif-

Scandinavian
Prussian

  

  

férents portsdu continent Jour town | J
du Canada et des tataUni et de ton ee

res do chumin de fer du Canada ot dow
Lats-Unia pour Liverpool ot (Hladgow

Visa Beston, Portiand et Halifax
Communication par les chemins de fer

Intercoloniai et Grand Trone, vin Halifax, ot
r lon cheminede for Vermont Central et lo
rand "Tronc National Iespalch ; et par le

Hoston et Hlbany, New-York Uentral et
Great Western (Merrhante Despaiche via
Huston, et par 10 Urand-Trone,
Dos counaissements directa pour le train de

l'Est, peuvent être obtenus d'aucuns des
agate dus chemina de fer ci-dessus nommes.

our len taux du u ct tout
auires détails, d'adreséer à John M. Currie,
21 «puni cl'Urléans, Haure ; Alexander Hunter,
true Gluck, Paris: Aug, Nehimits at Cle, où
Richard ÎMerne, Anvers: Itnys ot Cfe, Rotter-
dam: C. Hnyo, Hambourgs James Moms et
Cie, Rordeaux : Fisher «1 Hehmer, Schon!
kori, No 7 freine: Charles «1 Maivoltu, Hal.
fut J, He, Quecnatewn: Allan Dro.
thers ot Cle,
James et Alex.
Liverpool: Allan Tiny et Cle, Québec ;

 

     

  

 

 

 

Alina, 70

et Cie, 78 ruv la Halle, Chivagy; H. Ha
IrAaii rtod
nea, visa-via le Taint-Lawrence  

   hy, 174 rue Saint Jacques ;
Oliries, 144 rue Tuitit-Jaoques ou
Clintres, dr. 206 rue Saint-Jacques.

Dot A. ALLAN,
Ff rue State, Hoston, €:

25 rue Commune, Montreal,

COMPAGNIE GENERALE TRANSATLANTIQUE

LIGNE FRANÇAISE

AER222 LEHNIRE
Les rifiques vapeurs de cette LIGN
BTmont(Cabins war
vues de sunuelten électriques, pai tdela

Jotée No 42 de La Rivière du Nord
Au pied do Morton Street

LA GABCOGNE, HANTELIA
Bainecdi. 22 mars, 606 A. M,

LA CHAMPAGNE, Hover,
Mama, 8: Mars, 11,30 A. M

LA NORMANDIE, CorLi,
Bainedi, 6 n° 1. 1.30 AM

LA BRETAGNE, de JousssLix,
Mamotdi, .. a. vil, ANAm,

Prix du passage pour 1 Éfaure
—

ve
AB

 

  

 

Première entine…. $100 et
ndeins work re …
hin nl de Now- “ ‘Tron dr owYork avar
Bilirtanlier et retour à pris réduite, voie

bic pendant ane année,
Las Lorene amorieaing qul vont sur 19

continent européen où qui on reviennent évi-

tent, en prcaant vee steams rime ing.
1tlew dre Vopager ar Jen cho na defer aug!
et de ln tUnversée de

ls

Manche Lrat en épar-

unanl bestcaupd'argent, d'ennui et de touspu

A. FORGKT, Agent Général,
Bowling Ureen, foul of trond:

Monexaass, Bosvil ob Cth 59 rue diauk CHILDREN OR ADULTS.

ST. LAWRENCE HALL

oot oot matntenast ouverte
reArann coon PreisCostvan! en nu "

is Cu l'Emple Britannique.

M Mosteowznr,Géras

HOTEL BALMORAL
MONTRÉAL

NOUVELLEDIRECTION

potéicemtrl àdespuscontorcabler &assure
HarWarBir

£, V. WOODRUFF,Gérant._sn

 

TRAINS SPECIAUX

POUR LES COLONS

FOUR TOUS LES EXDROITE DU

MANITOBA
— ET DU =~

NORD - OUBST CANADIEN
Partant de la Jonction Carleton

TOUS LES MARDIS
a4 9.00 pm.

bURANT

LES MOIS DE MARS ET AVRIL
ie trafic lepermet

SEERRR
BUREAU DES BILLETS À MONTAEAL :

Auxrs rue Saint Jacques et aug

bôtels Windsor ct Halmorel
eae

VERMONTCENTRAL
Départ des trains de Montréal

DEPOT BONAVENTURS
. M.—Train vite arrivantb Sains.

8 30 Aie Tosm. Fina, 116
10, 1] À . Mh,

Sunctiona6,pin. atin via lowell 7.
, ru. xt Now-York via Npringtield 10.30 p. m.

5 Lesnouveaux"wagons SrPuimsan sont
on.He

Jean avecie
rloa.

  aatiachés aux train
Co train se pene

tram pour Furul Granby et Wate
P.M.Express de New-Yorktous lee
Jours (dimanches inclus) arrivante

ni-Albansh dit p, rû. (ouvert. Burtingtos

At p. mm.Étatland 10.30 p. mi. Trop 30a, me

‘Albany£208. tn, et New-York 7,00 à m.,tous
los jours (manche excepté) pour Boston
artii ant à 7.40 à, 11, Worceutor G10 8. EL, vie
Itutiand, Bellov'a Falls ot Fitchburg.
Wagon dortoir Wagner do Montréal &

New-York et Saint-Albuns & Boston.

P, M.—Express arrivant Farobam
4 a Aie pi tu, Granby 840 po, aies
Too pom.
2 1, M.—Fxprom do nuit tows les

8 0 jours iimanchos inclna) triefil'Albans à 10.68 p. m, Whito Hiver &
n. m,, Manchester 625 à m., Nashus 7,00 2e
m Boston via lowell 430 p.
Jours {dimanche Co ie

 

tro A Saini  

 

   
   

-
 

 

 

arrobe,
arrivant À 8.36 a. to. Now York, vie von
By won, Holyoke, Bpringtield ot Now Haves
Xr
Co train ne raccorde prashue et W!

don pour Worcester. vidence ob vs
BRNouvaieAngie de fer de New-York ob

jo
[a

3 - torre.
Des ans buffet Puliman sont attachée

aux rasde Boston et pringdeid,

Pour lea billet, indiratenra ot autre
information, s'adresser aux hôtels Windsoe
et Halmoral, et aux bureaux du Grand Tron
ou au bureau de la compagnie, No 138 roe

lucques.
A. C. STONKGRAVE,

Agent des passagers au

BW. CUMMINGS,
Agent générul dus

J. W. HOBART, Géraut-Général
1 octobes 1000

INTERCOLONIAL
180 — ARRANGEMENTS L'HIVER — 1888

A partirdu 18 novembre 1889, des traine
express dirocta eirouleron chaque jour (es
dimanches oxceptés} comme sut :
Depart de Montreal, à ls
ware, parle chemin do Foran Ghat. .
Tone ee .

Dépurt de Lévis
Arrivant à

“Trois

« etit Mutis
“ fam bolion
" onction Dalhousie,
«  Bathure |
© ew-Cast
«“ Moncton.
“ Enint-Joan.
» Halifax

Les wagona-lits et tons les au
du rieaii rapide qui part de
chaque jour idimancho excepté) à 8.00 heures
so rendant directement Jusqu'à Halifax sane

ere.Hala et Selotscr traine pour Malifax
repdent à leur destination los dimanche >

wagons du chemin de for Intercolonial
entre Montréal el Halifax sont éclairée
l'électricité et chuulfer par la vapeur de
locomotive
Tous lestrains circulont d'aprés lo temps

moyen de|
Des billets directs peavent stre obtenus en

cliemin detor of en bateau pour tous les pos
tex thang Maiat-Laureulut lus provinces
mavitimes.
Pour les billets de passage ot tnntes les

informations vp men avecle prix des
ot le taux du fret et Tos arrergemantadee
pire te. d'adresser à

U. W. HORINBON,
nt des poemagers of dn Pret de 1’ 198}
le AR visd-vis du ss re

rence Hall Moutréak w

 

  
  
  

   

FRANCE-CANADA
 

 

  
    

LIGNE BOSSIERE
DESpent 10 si
tWE ANVERS, QUEBEC ET MONTREAL
Pnr lea magnifiques Tapeurs «us pavilion

 

  

  
  

francais:
GxonnarniQUE (neuf) .
QUATIQUE $50tonnes
LECTIIQU! oN)“
AUTIQU

 

-
NENON -
Lena wv bi -

Pronant &es m connalese
enita dliréets por tantes ‘

mentdiNA ot ew BorATUnigHe
Le prealor départ do Id enieou aura Lieu

LE 20 AVRIL 1800
Pour frota, et bons ronscignements, 8ace

BOSUIEERFRERES &Cle,
ét, qqual d'Orans, Le Haves

be Ladin 1g
ons HOSSLEE IERIE & Cle

111, rus des Caininiseaires, Mottraar”

LA MINKRVE ost feprinide -
1. Bofibisiuine, nu No 13% rue

vois de le rue aus Uahoisks

 

 

  

 
 

 
 

 


